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LETTRE  D'ENVOI. 


Dr.  Eugène  Haanel, 

Directeur  de  la  Division  des  Minée, 

Ministère  des  Mines, 

Ottawa. 

Monsieur, — 

Je  vous  soumets  ci-joint  un  rapport  de  mes  études  sur  les  sables 
ferrugineux  magnétiques  de  Natashkwan. 

J'ai  l'honneur  d'être,  Monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

Geo.  C.  Mackenzie. 

Ottawa,  23  mai  1912. 
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GOMTÊ  DE  SAGUBNAY,  PROVINCB  DB  QUÉBBC 


MB 


GBO.  C.  MACUNZIB,  B.Sc. 


INTRODUCmON  ET  HISTORIQUE. 

Lm  iiablM  ferrugineux  magnétiques  de  la  côte  nord  du  8t.  Uurent 
inférieur  et  du  (lolfe  du  même  nom,  ont  depuis  longtemps,  attiré  l'atten- 
tion quant  aux  pomibilitées  de  leur  exploitation  profitable  pour  la  manu- 
facture du  fer  et  de  l'acier. 

Ces  sables  sont  trouvés  en  dépôts  de  plus  ou  moins  pande  importance 
en  différents  points  le  long  de  la  côte,  et  quoique  pour  expliquer  leur  origine 
où  ait  avancé  des  théories  de  désintégration  de  roches  ferrugineuses,  soit 
sur  la  côte,  soit  sous  la  mer,  il  est  maintenant  généralement  admis  qu'ils 
sont  tout  simplement  formés  par  des  dépôts  fluviaux  i  l'embouchure 
d'anciennes  rivières  ou  même  des  rivières  actuelles.  Ces  produits  ferru- 
gineux ont  été  souvent  transportés  par  cph  rivières  sur  de  longues  dis- 
tances et  proviennent  de  masses  d'anorthosites  et  de  mineraii'  titanifères 
situés  dans  l'intérieur. 

Nous  n'essaierons  point  de  discuter  l'origine  géologique  ni  la  compo- 
sition minéraIogiqut>  de  ces  dépôts  et  nous  nous  contenterons  pour  les 
fins  de  ce  rapport  de  dire  qu'ils  consistent  en  un  mélange  de  différents 
mméraux,  notamment:  (juartz,  feldspath,  grenat,  olivine,  magnétite  et 
ilménite;  ces  deux  derniers  constituant  respectivement  les  minerais  de 
fer  et  de  titane. 

Nous  donnons  ci-après  la  liste  des  plus  importantes  localités  où  les 
sables  magnétiques  ont  été  trouvés: — 

Embouchure  de  la  rivière  Portncuf,  Comté  de  Sagucnay,  Québec. 

"  "         Bersimis  " 

Moisie 
Manitou 

St.  Jean  " 

Mingan  •« 

"  "         Grand  Natashkwan  " 

Kegashka 

"  "         Muskwaro  ** 

"  "         Olomanoshibo  " 

Quoique  le  sable  noir  (magnétite  et  ilménite)  ait  été  trouvé  dans  tous 
les  endroits  ci-dessus,  les  dépôts  varient  grandement  en  dimension  et  en 
nchesse;  et  il  y  en  a  guère  que  trois  ou  quatre  qui  «oient  dignes  d'attirer 
{attention. 

Vu  la  façon  dont  ces  dépôts  ont  été  formés  il  est  naturel  que  l'élément 
essentiel  (magnétite  en  petits  grains)  soit  disséminé  dans  le  sable  d'une 
façon  irrégulière.  Sur  les  grèves  il  s'est  produit  une  concentration  natu- 
relle, par  l'acti'  vagues  de  la  mer.  des  marées  et  des  vents.  Ces 
conditions  ont  aé  la  formation  de  bandes  de  sable  noir  dans  des 
positions  variai        »  alternant  avec  des  bandes  de  sable  ordinaire  parallè- 
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blement  avee  Ira  localitéH,  ce  qui  eut  dû  en  ip-ande  partie  à  la  eompoMition 
variable  de  ce  minéral.  Il  en  réKulte  «jue  la  Héparatiun  de  een  deux  minéraux 
p»r  de»  ronrentrateurH  maKnétique«  eut  iH)umiM>  A  leur  |ierméabilité 
relative. 

En  exploitant  un  produit  d'une  auxxi  liaMM»  teneur  on  doit  ne  nré«M'cu- 
per  d'un  rendement  en  maffnétite  auxxi  fort  que  ponnible;  il  eut  d'ailleurN 
facile  de  recueillir  toute  la  maRnétite  main  en  même  tempM  on  recueilleni 
une  partie  «le  l'ilménite;  «l'autre  part,  il  n«'  nirait  paw  difficile  d'avoir  un 
concentré  pr(>Hque  pur  de  magnétite  mùn  avec  i-n  môme  temi)M  un»-  tr^n 
grande  perto  «le  cette  magnétite  dauH  U'h  tailingx.  Un  prtH'éilé  vraim«ut 
commercial  wrait  «loii  •  intermé<iiaire  entre  «•«>»«  deux  extrémcH  «'t  «l«'vra 
produire  le  maximum  «U-  maim^^tite  hv«'c  le  minimum  de  titane. 

Même  en  pro<lui8ant  un  concentré  riche  en  fer  et  pauvre  en  titane, 
nous  aunms  un  produit  trop  finement  divine  pour  pouvoir  être  empltiyé 
dans  IcK  fourn  «le  fusion,  ainsi  si  on  chargeait  «le  «-e  concentré  «lans  un 
haut  fourwau  l«'s  gax  ascendants  «-n  entraîneraient  une  forte  pro|Mirtion 
en  remplissant  l«'s  tuyaux  de  «•«)n«luite  et  en  l'aj-cumulant  sous  b's  chau- 
dières chauffées  au  gaz.  I.a  partie  n>stnnt  «lans  le  fourneau  présenterait 
aussi  «les  inconvénients  par  sa  «lescente  irrégulière  av«'c  le  coke  et  la  chaux 
et  provoqueraient  «l«'s  accidents  habituels  à  ces  conditions. 

Il  est  «lonc  nécessaire  que  ce  pro«luit  trop  finement  «fi visé  soit  agglo- 
méré pour  être  utilisé  wius  forme  «le  briquettes  ou  «le  nmiules. 

Les  essais  faits  en  .4uè«i<'  par  la  C'ompagni««  (îrondal  sur  «les  sables 
concentrés  ont  montré  que  les  grains  d»-  magnétite  sont  trop  usés  pour 
|M)uv«)ir  s'agglomérer  facilement  à  la  pn-sse  ordinuir«'  et  ne  donnent  ainsi 
<|ue  «les  bri«|u«'tt«*s  plus  ou  moins  friables.  On  a  remétiié  à  cet  inconvé- 
nient en  écrasant  partiellement  ces  sables  «lans  «b-s  «(bail  mills»  qui  alors 
donnent  au  grain  une  fracture  angulair»-.  On  a  trouvé  en  même  U'm\w 
que  cet  écrasement  avait  iH)>r  résultat  «le  briser  certains  grains  composés 
«•n  partie  de  magnétite  et  «l'ilménite,  «lonnant  ainsi  facilité  «l'élimim-r 
encore  une  parti»-  du  titane       r  un«'  seconde  «-oncentration. 

Quoiqu'on  ait  fuit  un  gi  ..d  nombre  d'«'Xi>ériences  avi-c  ces  nabb-s 
dans  le  passé,  il  n'a  «-u  «,u'un  essai  sérieux  pour  con«'entr«'r  et  fontlre  c<'s 
sabb's  magnétiqu«>s  sur  une  base  commerciale.  Cette  o(>ération  s'«'st 
faite  à  Moisie  A  330  milks  à  l'est  de  Québec  en  un  point  où  la  rivière 
Moisie  descenilant  «lans  le  Colfe  a  «léiwsé  «le  grandes  quantités  de  sable 
magnétique  A  son  embouchure. 

Les  •,.  t«^s  suivant«'s  sur  les  forg«'s  «le  Moisie  proviennent  des 
rapports  de  la  Commission  CiéoIogi«iue  «lu  Cana«la  et  des  rapp 
Surintendant  des  Mines  «le  Quéliec'. 

En  1807  M.  \Vm.  Molson  de  Montréal  ayant  fait  certains  «'ssais 
sur  les  sables  de  Moi<ie  dans  1«'  but  «le  les  utiliser  industri«'llement,  organisa 
la  «Moisie  Iron  Company»  «|ui  construisit  huit  fourneaux  «lu  système 
Catalan  A  Moisie  et  cette  industrie  fut  florissan      pendant  qu«'lqu«' "t«'mps. 

Le  sable  brut  était  concentré  sur  «les  tal  s  A  secouss«'  puis  par  un 
procé«lé  de  séparation  magnétique  «lu  Docteur  H.  Larue.  Le  produit 
concentré  était  alors  fondu  avec  du  charbon  de  Iwis  dans  les  fours  ouverts 
avec  une  pro«luction  d'une  grosse  t<mne  «le  fonte  par  jour  et  par  four, 
la  consommation  en  combustible  étant  d'ailleurs  très  élevée  et  s'élevant, 
dit-on,  à  6,990  livres  de  charbon  par  tonne  de  fer. 

1.  -i!i'^"T'??'ît  ^^ïiPa,"'  "^".^^S?^",'  y"^-  ^^'  •••«•  "K  et  40T.  aiuai  Minea  et  Minéraux  de 
la  provuu»  de  Québec  1889-90  par  J.  Obalski. 
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On  a  remarqué  d'ailleurs  que  M,  Molson  ne  se  contentait  pas  dea 
dépdtfl  de  la  grève  et  des  dunes,  mais  employait  un  grand  nombre  d'hommes 
à  ramasser  le  sable  nouvellement  déposé  sur  la  grève  par  les  tempêtes 
et  les  coups  de  vent  et  à  le  transjjorter  en  charrette.  On  s'est  alors  aussi 
servi  de  minerais  titanifères  provenant  de  grands  dépôts  trouvés  à  la 
rivière  aux  Rapides  près  des  Sept  Iles  et  qu'on  mélangeait  avec  le  sable 
concentré,  mais  nous  ignorons  dans  quelle  proportion  on  faisait  ce  mélange. 

Une  partie  du  fer  ainsi  produit  était  expédié  à  Montréal  et  employé 
notamment  pour  faire  des  essieux  de  roues  de  wagons;  on  dit  que  ce  tet 
était  d'excellente  qualité,  comparable  au  meilleur  fer  de  Suède  et  apte 
à  la  fabrication  de  l'acier  le  plus  fin;  on  dit  aussi  qu'il  ne  contenait  pas 
de  titane. 

Le  marché  principal  pour  le  fer  de  Moisie  était  cependant  aux  Etats- 
Unis  où  il  fut  expédié  pendant  un  certain  temps  étant  soumis  au  droit 
d'entrée  de  la  fonte  de  fer,  soit  $7.00  par  tonne  A  dater  du  2  mars  1875, 
cependant,  vu  les  réclamations  et  protestations  des  mattres  de  Forges 
Américains,  le  produit  des  fourneaux  de  Moisie  furent  classés  comme 
fer  en  barre  et  soumis  à  un  droit  de  IJ/^  cents  par  livre.  Le  résultat  de 
cette  élévation  de  tarif  fut  de  fermer  le  marché  américain  à  ces  produits 
et  d'obliger  la  Compagnie  à  abandonner  ses  établissements,  à  liquider 
et  à  vendre  ses  propriétés.  Depuis  cette  période,  il  n'y  a  eu  aucun  essai 
de  fait  pour  exploiter  les  dépôts  de  sable  du  St.  Laurent. 

Plusieurs  de  ces  dépôts  ont  été  examinés  ces  dernières  années  par 
deux  personnes  différentes;  nous-  avons  eu  communication  de  leur  rapport 
et  nous  avons  pensé  convenable  d'en  mentionner  dans  ces  mémoires  les 
points  essentiels  ou  intéressants. 

Ces  examens  furent  faits  en  1899  ou  1900  dans  l'intérêt  de  certains 
groupes  Canadiens  et  nous  donnons  ci-après  un  sommaire  des  deux  rapports 
en  question. 


NATASHKWAN. 

Le  principal  dépôt  de  sable  ferrugineux  forme  un  banc  le  long  de  la 
côte  du  golfe  allant  dans  une  direction  presque  est  et  commençant  à 
l'embouchure  de  la  rivière  Natashkwan  et  se  continuant  jusqu'à  English 
Point  (Mont  Joli)  sur  une  distance  de  trois  milles. 

La  falaise  a  là  une  hauteur  de  huit  à  vingt-cinq  pieds  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer  et  est  en  partie  couverte  de  bois.  Le  sommet  n'est  pas 
plat  mais  est  formé  d'ondulations  ou  dunes  allant  de  quatre  à  quinze 
pieds  de  haut.  Dans  ce  banc  le  sable  de  mer  est  interstratifié  avec  des 
lits  de  sable  noir  contenant  à  l'état  pur  environ  50  pour  cent  de  magné- 
tite  correspondant  à  35  pour  cent  de  fer  métallique.  L'épaisseur  de  ces 
lits  de  sable  noir  est  très  variable  allant  de  0  à  15  pieds. 

Malheureusement  les  lits  les  plus  épais  de  sable  noir  ne  se  trouvent 
pas  près  de  la  surface  mais  sont  recouverts  d'une  épaisseur  de  sable  plus 
pauvre  en  fer  allant  jusqu'à  15  pieds. 

J'ai  creusé  av».  j  une  tarière  environ  100  trous  dans  ce  banc  entre 
English  Point  et  la  rivière  Natashkwan;  de  chaque  trou  j'ai  pris  un 
échantillon  que  j'ai  essayé  pour  magnétite  et  dans  aucun  je  n'ai  trouve 
une  moyenne  plus  élevée  que  20  pour  cent  de  magnétite,  la  richesse  habi- 
tuelle du  sable  étant  d'environ  10  pour  cent. 

La  zone  de  ces  sables  contenant  10  pour  cent  parait  s'étendre  environ 
500  pieds  du  rivage  vers  l'intérieur. 
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A  English  Point  près  de  la  haute  falaise  il  y  a  une  vallée  basse  d'en- 
viron 8  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  4,000  pieds  de  long  et 
60  pieds  de  large'.  Dans  la  partie  la  plus  riche  j'ai  constaté  5  pieda  de 
sable  contenant  40  pour  cent  de  magnétite  et  3  pieds  en  contenant  20 
pour  cent.  La  partie  la  plus  pauvre  a  une  épaisseur  de  4  pieds  et  elle  ne 
contient  pas  plus  de  12  pour  cent  de  magnétite. 

A  environ  5  milles  de  la  rivière  Natashkwan  vers  l'est  il  y  a  un  autre 
dépôt  de  sable  noir  formant  xm  banc  de  20  pieds  de  haut,  en  partie  couvert 
de  tourbes  et  de  bois;  j'y  ai  constaté  une  couche  de  7  pieds  de  bon  sable 
magnétique  que  j'ai  pu  retracer  sur  une  distance  de  2,000  pieds.  Cette 
couche  apparaît  près  de  la  surface  et  plonge  légèrement  vers  la  mer. 

J'ai  fait  une  estimation  du  sable  ferrugineux  et  ai  trouvé,  en  y  com- 
prenant celui  entre  la  rivière  et  English  Point,  celui  de  la  grande  couche 
à  l'est  de  English  Point  ainsi  que  celui  sur  Isa  grèves',  un  total  de  neuf 
millions  de  tonnes  provenant  du  sable  contenant  10%  de  magnétite  et  au- 
dessus. 

Il  est  d'ailleurs  possible  que  plus  dans  l'intérieur  et  en  dehors  de  la 
zone  où  j'ai  pu  faire  des  sondages,  il  se  trouve  du  sable  ferrugineux 
en  quantité  exploitable.  J'ai  en  effet  été  informé  le  jour  avant  mon 
départ  que  des  pêcheurs  qui  travaillaient  à  la  construction  d'une  ligne 
de  télégraphe  dans  l'intérieur,  avaient  trouvé  du  sable  noir  à  huit  milles 
de  la  côte. 

La  rivière  Natashkwan  n'est  pas  assez  profonde  pour  offrir  un  abri 
aux  steamers,  la  profondeur  n'étant  pas  plus  de  6  pieds  à  basse  marée 
et  de  9  pieds  à  haute  marée.  A  quatre  milles  à  l'ouest  de  la  rivière  il  y 
a  un  beau  havre  profond  de  5  brasses  d'eau  près  de  la  côte  et  bien  abrité 
contre  tous  les  vents. 

La  navigation  est  ouverte  du  mois  de  mai  jusqu'au  milieu  de  novembre. 
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MOISIE. 

Cet  endroit  est  situé  dans  le  comté  de  Saguenay  à  environ  150  milles 
à  l'ouest  de  Natashkwan,  et  le  sable  ferrugineux  y  est  trouvé  près  de  la  côte 
des  deux  côtés  de  l'embouchure  de  la  rivière.  Les  bancs  sont  très  bas 
n'étant  pas  à  plus  de  10  ou  15  pieds  au-dessus  de  la  mer.  Sur  le  côté  est 
le  sable  ferrugineux  s'étend  depuis  l'embouchure  de  la  rivière  jusqu'à  en- 
viron 21^  milles  vers  l'est;  on  n'y  voit  pas  de  grandes  couches  de  sable  noir 
ainsi  qu'à  Natashkwan,  mais  la  magnétite  est  mélangée  avec  des  sables 
blancs  et  rouges  et  l'épaisseur  de  ces  mélanges  varie  de  6  pouces  à  12  pieds. 

A  2J^  milles  à  l'ouest  de  la  rivière  Moisie  il  y  a  un  autre  dépôt  de 
sable  magnétique  qui  se  continue  sur  3  milles  vers  l'ouest  (3). 

Les  essais  que  j'ai  faits  sur  des  échantillons  provenant  des  sondages 
montrent  de  5  à  16  pour  cent  de  magnétite,  mais  les  couches  riches  en  fer 
sont  très  souvent  si  profondes  au-dessus  de  la  surface  que  mêlées  avec  les 
couches  superficielles,  la  moyenne  ne  dépasse  guère  7  à  8  pour  cent  de 
magnétite. 

Le  havre  de  Moisie  n'est  pas  très  bon,  étant  exposé  au  vent  du  sud, 
mais  il  est  assez  profond  pour  des  steamers  d'un  gros  tonnage. 

(')  La  vaille  basse  dont  il  est  question  est  limitée  à  l'ouest  par  le  mont  Joli,  uni'  oetite  colline 
qui  domine  English  Point. 

(»)  (Note  de  l'auteur)  Nous  ne  comprenons  pas  bien  clairement  si  cette  estimation  sisnific 
fe  concentré  magnétique  ou  le  sable  brut. 

(•)  (Note  de  l'auteur.)  Ancien  lit  de  la  rivière  Moisie.  I/épaisseur  moyenne  varie  de  2  à4 
pieds  atteignant  parfois  6  pieds  et  sur  la  «rêve  voisine  des  bancs  de  sable  il  y  a  toujours  du  sable  noir 
=mm  lorsqu  il  y  en  a  dans  le  banc  lui-même.     L'épaisseur  de»  diflfércntc»  rouchrs  est  de  2  à  9  pieds. 
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MOISIE. 
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NATABHKWAN. 

Les  conditions  d'existence  des  sables  de  Natashkwan  sont  très  sem- 
blables à  celles  qu'on  a  observées  à  Moisie.  Des  bandes  de  concentré 
naturels  existent  sur  chacune  des  grèves  d'un  façon  plus  ou  moins  continue 
un  peu  au-dessus  du  niveau  des  hautes  marées.  Ces  dépôts  de  concentrés 
naturels  varient  en  épaisseur  depuis  quelques  centièmes  de  pouce  à  un 
pied  ou  plus,  atteignant  dans  un  cas  jusqu'à  4  pieds.  Au-dessous,  les 
sables  contiennent  encore  de  la  magnétite  en  plus  ou  moins  grand»  quantité 
sur  une  épaisseur  de  4  à  5  pouces.  A  Natashkwan  cependant,  la  richesse 
moyenne  du  sable  est  beaucoup  plus  grande  qu'à  Moisie  ce  qui  est  dû  à  la 
plus  grande  abondance  des  concentrés  naturels  aussi  bien  qu'à  la  richesse 
relativement  plus  grande  des  sables  sous-jacents.  D'après  le  résultat  des 
analyses  il  a  été  constaté  environ  12  pour  cent  de  magnétite  dans  les  sables 
de  grève  représentant  une  quantité  totale  approximative  de  100,000  tonnes 
contenue  dans  833,000  tonnes  à  12  pour  cent. 

En  outre  de  ces  tonnages  qui  représente  praticablement  tout  le  sable 
noir  des  grèves,  il  y  a  une  zone  assez  considérable  de  dunes  couvertes 
d'herbo  et  de  bois  qui  s'étend  vers  l'intérieur  et  qui  contient  de  6  à  ôj  pour 
cent  de  magnétite.  D'après  un  calcul  approximatif  il  est  probable  qu'il 
existé  400,000  tonnes  de  magnétite  dans  cette  zone  représentant  un  tonnage 
total  de  six  millions  cinq  cent  milles  tonnes  de  sable  à  6  ou  6}^  pour  cent 
de  magnétite. 

La  grève  de  Natashkwan  est  très  exposée  à  tous  les  vents  et  est  si- 
tuée à  6  milles  d'un  havre  dont  elle  est  séparée  par  la  rivière  Natashkwan  qui 
a  environ  un  mille  et  quart  de  largueur  à  son  embouchure.  La  saison  est 
courte  et  les  sables  sont  exposés  à  des  mouvements  assez  connsidérable.s 
pendant  les  tempêtes;  la  brume  est  assez  fréquente  dans  cette  région. 

En  supposant  que  les  difficultés  d'expédition  soient  surmontées  et 
qu'on  puisse  faire  les  arrangements  avec  les  p.  opriétaires,  nous  pensons 
que  ce  minerai  pourrait  être  mis  sous  forme  de  concentré  ou  même  de  bri- 
quette et  vendu  avec  profit.  Il  ne  serait  d'ailleurs  pas  question  de  manu- 
facturer de  la  fonte  sur  place  vu  la  quantité  relativement  petite  de  minerai 
qui  est  en  vue." 

A  la  suite  de  cet  examen  les  écli  titillons  de  sable  brut  furent  expédiés 
en  Suède  et  soumis  à  des  expérienci;  dont  nous  donnons  le  résultat  comme 
suit  : — 

"Echantillon. 

No.  1 — Sable  naturel,  pauvre  en  fer. 
No.  2.— Sable  naturel,  riche  en  fer. 

ÉCHANTILLON  NO.  1 — SABLE  PAUVRE. — 

a. — La  séparation  par  grosseur  a  donné  les  chiffres  suivants: — 

Dimension  d'une  maille  de  tamis.  Propurtion  retenue 

sur  le  tamis. 

?"îîn 0-50 

}   ..    3-30 

?   „    38-00 

{   ..    21-00 

t,  .    ■•.••; 32-00 

Moins  de  Jnim , 4.90 

99-<i0 


SÉPARATION  MAQS*T«Ï««- 


■  -V.  - 


A  nnA  10-9  Dour  cent  de 

^  xT    1        ft5-60  pour  cent  de  fer. 
Concentré  No  1 65  JJ  pou^  ^^^^  ,^  ^j^ 

0  001  pour  cent  de  souffre. 

Kn  1  12  •  70  pour  cent  de  1er. 

SX  fer  obtenu^^^^^^^^^  de  î  de  mn,.  et  con- 

V,_U8  concentrés  furent^^^^^^^^ 

-"tuf  irplrt^r omettre  No  1  en  a  obtenu:- 

^Ïq^SS  parties  de  concentré  No  2 

10-60  parties  de  taïUngs    .No/-. 
AyÎnîdSnné  les  analyses  ^u.vante^s.  ^^  ,„^^  ^^  j^,. 

Concentré  No.  2 .^^  ^ent  tt    titane. 

J.004  pour  cent  de  phosphore. 

30-20  pour  cent  de  ter. 
Tailings  No.  .i_      •  gg .  jq  pour  cent 

Total  du  fer  obtenu.  -  -  _  .  ^^  ^  ^nt  donc  donné:- 

on  ^0  parties  de  tailings  No  1  et  2 
Toïïîîfè?  obtenu  36-70  pour  cent. 

ÉCHANTILLON  NO  2-8ABLE  BICHE. 

»»r  a  donné  les  chiffres  suivants:— 
„  _T  a  séparation  par  grosseur  a  donne 

a—j.asepai»  r  Proportion  rptenui 


Dimension  d'une  maiUe  du  tamU. 


Imm 

),  " 

Moins  de  Imm.. 


Proportion  rptcnuo 
sur  le  tamis. 
01 
0-6 
3-2 
81  8 
13  9 


SQ'6 


#^-v^ 


H'un  sable  traité  au  séparateur  magnétiqu 
Un  échantillon  moyen  d  un  sable 
,       A.  ^0  9  r^arties  «le  couccntré  No  1. 

'^""^t^TlOO  parties  de  sable  brut.-   g;2  ?«£  de  tailings  No  1. 

Avec  les  analyses  f^^f^^,,^t  de  fer. 
Sable  brut.-54-80  p  ^^^^  ^^ 

,  ^T    1  fiO-6  pour  cent  de  fer. 

r-oncentré  No  1  : ^y  J  po^^  ^^^^  ^^  ^^^ 

0-003  pour  cent  de  soufre, 
v    1  43.9  pour  cent  de  fer. 

TCUS*"- 53:60  pour  ce.t. 
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b.— lie  conr«ntré  No  1  ft  ét^  broyé  A  l«  ilimention  de  i  mm.  et  con« 
centré  avec  W»  rénultatii  HuivantM:— 

llK)  partieii  du  concentré  No  l  ont  donné:— 
96  •  60  partie*  de  concentré  No  2. 
3-4   partie* de  tailingf*  Nu 3. 

Avec  le»»  analyM**  Ruiviuite«: — 

Concentré  No  2 70-5  pour  cent  de  fer. 

0-0  pour  cent  de  titane. 

0-OOft  pour  cont  de  phosphore. 

Tailinft»  No  2 44  00  pour  cent  de  fi-. 

Total  du  fer  obtenu:— 97-80  pour  cent. 

RéHumé:— 100    partien  de  nable  brut  ont  tlunné: — 

40-7  parties  de  conc-entri'  No  2. 
59-3  partieR  de  nable  taiiinfiH  Nom  1  et  2. 
Total  du  fer  obtenu:— 62-4  jMjur  cent." 

Au  Hujet  de  la  trannformation  en  liriquettcK  de  cet»  concentrée  noun 
avonn  reçu  une  lettre  pernonnelle  dont  nouH  citonH  quelque»  pa«Hagen  in- 
térenKants: — 

"VouH  remarquerei  que  la  proportion  du  titane  a  été  rétluite  d  une 
façon  trè«  Katisfaisante  lorsque  le  Hable  a  été  broyé  à  i  de  mm.  Vouh 
comprendre»  que  vu  la  nature  polie  den  grainH  de  sable,  il  était  difficile  do 
proiltiire  de  IwnneK  hri(|»«'tteH  avec  des  concentrcH  naturels;  vn  Ivn  écra- 
nant,  ce  qui  pi'Ut  être  fait  très  économi<iuemi>nt  avec  le  "(irondal  bail 
mill,"  cet  inconvénient  a  été  supprimé  et  nous  avons  pu  obtenir  de  très 
iM-lles  briquettes.  Le  broyage  a  donc  deux  résultats  uvantaRcux:— T  celui 
d'éliminer  le  titane  dans  la  reconcentration  et  2°  de  fiiciliti-r  lu  pro<lucti(m 
d'une  briquette  solide  et  compacte." 

Pendant  les  deux  demiAre»  années  lu  «livisioii  des  mines  a  n'uiii  (le« 
informationH  concernant  les.  différent  s  déjiôts  de  sable;  ces  informations 

sont  irrégulières,  indéfinies  et  souvent   contradictoires (jui  reml  très 

difficile  d'arriver  à  une  conclusion  quant  h  la  valeur  relative  d:  ces  diffé- 
rent '  dépôts.  Cependant,  l'ensemble  des  faits  semble  numtrer  (|ue  le  dépAt 
de  Nata.shkwan  est  beaucoup  plus  important  que  tous  les  autres  et  pour 
cette  raison  il  a  été  décidé  de  faire  la  première  étude  sur  ces  dépôts  et  que 
s'il  ne  donnait  pas  la  satisfaction  qu'on  «-n  attendait,  on  arriverait  i\  la 
conclusion  que  les  autres  dépôts  ne  sont  pas  dignes  d'attention.  ^ 

La  propriété  des  terrains  qui  forment  les  dépôts  de  Natashkwan 
ayant  été  tranférée  à  différentes  personnes  depuis  l'émission  des  patentes 
originaires  par  la  Couronne,  nous  avons  cherché  à  nous  procurer  au  bureau 
d'enregistrement  de  Tadoussac,  omté  «le  Sagucnay,  une  liste  des  pro- 
priétaires actuels.  Ce  bureau  a  été  incapable  de  nous  fournir  la  liste 
demandée  n'ayant  dans  ses  livres  que  la  mention  du  Bloc  A,  situé  sur  la  rive 
sud  de  la  rivière  et  au  nord  de  la  grève  et  des  dunes  et  comprenant  4,000 
acres,  vendu  le  1er  mai  1907,  à  F.  H.  Markay,  de  Montréal. 

Nous  donnons  ci-après  une  liste  reçue  du  département  de  la  Coloni- 
sation, des  Mines  et  de»;  Pêcheries  de  Québec,  donnant  les  noms  et  adres,ses 
des  personnes  qui  ont  obtenu  les  conceasions  originaires,  tels  que  mentionnés 
dans  les  lettres  patentes. 
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Tablbav  II. 

Liste  des  noms  et  adresses  des  personnes  ayant  obtenu  de  la  Couronne 
des  conceBâonîSLs  dans  les  caiTons  de  Natashkwan.  Duval,  Kegashka 
et  Muskwaro,  comté  de  Saguenay,  Québec.  Mnntréal 

Henry  Thomas Montréal. 

A.  Laflamme „ 

Th.  Labatt.. Québec 

Jean  Langlois Quétiec. 

Abraham  Joseph „ 

Cirice  Têtu „ 

Pierre  Gameau „ 

Georges  Duval „ 

J.  Guillaume  Bossé „ 

k  ^■'  i^i?^nV«r ■  ^Montréal. 

Daniel  Hoctor Québec 

Elïéar  Fiset Québec. 

J.  H.  R.  Burrough „ 

G.  H.  Larue „ 

Commfdrs  éventions  ont  été  obtenues  il  ya  de  nombreu^s  années 
Pt  Qu'il  est  bien  connu  que  les  transports  se  font  souvent  sans  enjegis- 
treSnt,  U  y  aSranuelques  difficultés  à  établir  les  titres  bien  clairs  d. 

'''"''"Oul'urie^Xeïtri^  soient  enregistrés  à  Québec  et  établi* 

sent  bin  la  propriéîé!  Us  doivent  avoir  été  suivis  d'enregistrement  ai 
bureau  du  comté  à  Tadoussac  pour  len  transports  qui  es  ont  suivis.  Poui 
SSer  un'^xemple,  nous  dirons:  ''A"  obtient  yi\^^\^:'^:^ff.^^  ^, 
couronne  sur  le  lot  N"  1-000  de  Natashkwan;  il  vend  ce  lot  à  B  e 
néKlieeant  de  l'enregistrer  à  Tadouasac;  plus  tard,  B  désirant  venar 
r "C^^^e  dernier  fait  les  recherches  et  trouve  que  le  seul  enregistremen 
est  celui  de  Québec,  il  peut  alors  enregistrer  l«  t^^^-P^f*  «i^PJ^^^^^^^^ 
"B"  à  "C"  à  Tadoussac  et  son  titre  est  bon  sans  que    A    P^^^f  /^^J'^f "', 

d'aucune  façon.     Dans  le  même  temps  "A"  » J^^f^.'^.^^.^jff^^it.  ^ 
oui  a  fait  enregistrer  la  vente  à  Tadoussac  avant  que    L    ne  1  ait  lait,  i> 

Stïe  de  "D^'  a  donc  la  priorité  et  "B"  a  seulement  un  recours  contre    A 

sans  que  le  titre  de  "D"  soit  affecté.    Tandis  que  la  loi  civile  de  Québe 

obhgJàl'enre^strement   des  transports,   le.  défaut  de   cette   obiga.o 

n'entraîne  pas  l"invalidation  du  titre,  mais  cette  formalité  assure  le. 

validité  contre  des  opérations  subséquentes. 

Description  générale  de  la  rivière  du  Grand  Natashkwan  et  d 
ses   Dépôts   de  Sable   Ferrugineux-Magnétique. 

La  rivière  du  grand  Natashkwan  tombe  dans  le  fleuve  Saint-Laurei 
sur  la  côte  nord  à  peu  près  en  face  de  l'extrémité  est  de  l'î  e  d'Anticos 
S  envi^n  ?30  mifles  Tu  nord-est  de  la  viUe  de  Québec^  K^aZtl 
de  la  rivière  qui  se  trouve  entre  des  terrains  bas,  sableux  a  un  peu  pi 
dU  mme  de  large  et  est  presque  bouchée  par  une  île  sableuse  avec  u 
DMsaS  étroit  de  chaqu3  coté.  A  l'entrée  de  chacun  de  ces  passages  d 
KSiTde  saSle  se  sont  formés  et  sont  habituellement  couverts  par 
vagues  de  la  mer.  Ils  ne  sont  d'ailleurs  utisables  que  pour  1  entrée  < 
petites  goélettes,  de  bateaux  de  pêche  et  d  autres  petits  bâtiments, 
(ï)  Théo.  Déni»,  Surintendant  de»  Mine»,  Québec. 
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L'entrée  de  la  rivière  en  dedans  de  cette  Ile  est  remplie  de  bancs  de 
sables  dont  quelques-un^  sont  absolument  à  sec  à  mer  basse,  et 
la  rivière  n'est  naviguable  que  pour  de  petits  bateaux  et  seulement  jusqu'à 
la  première  chute  située  a  douze  milles  dans  l'intérieur.  Sur  la  rive  nord 
de  la  rivière  il  y  a  quelques  maisons  de  pécheurs  et  un  petit  poste  de  la 
compsfTiii'  rti.'  h  Baie  d'Hudson. 

'  i-  l'embovjcbin  "  de  la  rivière  en  allant  au  nord-est,  la  grève,  s'étend 
sur  \  le  (Hstanre  d<^  -.  milles  et  aboutit  h  l'embouchure  de  la  rivière  du 
Petit  Nt-iaHhkwau,  m  très  petit  cours  d'eau  qui  ne  permet  l'entrée  des 
batetii;  p<^chtui-8  cj'aux  hautes  eaux.  Le  village  de  Natashkwan  situé 
sur  le  cote  suù  ù.-  h  rivière  du  p«tit  Natashkwan  a  une  population  d'environ 
300  péche'irs  Canadiens-français,  il  y  a  là  une  église  catholique,  un  bureau 
de  poste,  une  école  et  une  station  de  télégraphe  du  gouvernement  canadien. 

Le  havre  de  Natashkwan'  est  fermé  à  l'est  et  à  l'ouest  par  une  série 
d'Iles  rocheuses  de  granit  laurentien  en  dehors  de  l'entrée  de  la  petite 
rivière  de  Natashkwan,  il  est  borné  au  nord  par  la  terre  ferme  composée 
également  de  granit.  L'entrée  du  port  est  fermée  par  une  masse  rocheuse 
de  chaque  coté  de  laquelle  il  y  a  un  chenal  de  180  verges  de  large,  celui  à 
l'ouest  ayant  une  profondeur  de  3  brasses  et  celui  de  l'est,  de  5  brasses; 
ce  dernier  est  utilisé  exclusivement  par  les  gros  bateaux.  La  place  de 
mouillage  dans  l'intérieur  du  havre  a  un  diamètre  de  }4  de  mille  et  une 
profondeur  de  3  à  5  brasses  avec  un  fond  de  sable  et  de  vase. 

Pendant  l'été  1911,  le  gouvernement  a  fait  construire  un  quai  sur  le 
coté  est  du  havre.  Il  a  30  pieds  de  large  et  une  longueur  de  40  pieds 
normalement  à  la  côte  offrant  une  profondeur  de  14  pieds  à  son  extrémité 
à  basse  marée.  Sur  le  coté  est  de  l'entrée  du  havre,  existe  une  lumière 
bianche  fixe   ayant  une  portée  de  11  milles. 

Au  sud  est  de  l'embouchure  du  grand  Natashkwan  il  s'est  formé  une 
longue  pointe  sableuse  ou  péninsule  entre  la  rivière  et  la  mer;  sur  le  coté 
de  la  rivière  elle  est  bien  boisée  jusqu'au  niveau  de  l'eau  à  partir  d'un 
mille  de  l'embouchure  et  le  coté  faisant  face  à  la  mer  présente  une  large 
grève  sableuse  qui  s'étend  vers  l'est  sur  une  distance  de  14  milles.  En 
arrière  de  la  grève  et  sur  une  distance  de  4  milles  depui»  l'embouchure,  il 
y  a  une  grande  étendue  de  dunes  couvertes  d  herbe  qui  s'étend  jusqu'à  un 
bois  épais  de  cyprès,  d'épinette  et  de  sapin,  la  largeur  de  ces  dunes  ne 
dépassant  pas  500  pieds. 

C'est  là  qu'on  trouve  le  sable  noir  en  poche,  ou  en  lits  plus  ou  moins 
irréguliers  sur  les  grèves  et  dans  les  dunes;  ils  se  continuent  sur  6  à  8 
milles  à  l'est  le  long  de  la  côte  quoiqu'apparemment  la  partie  la  plus  riche 
se  trouve  entre  l'embouchure  de  la  rivière  et  le  Mont  Joli,  une  petite 
colline  qui  forme  la  limite  est  de  la  zone  des  dunes. 

Du  coté  de  la  rivière  on  ne  trouve  pas  de  sable  noir  sur  la  rive  nord 
sauf  quelques  petites  étendues  sans  valeur  tout  près  de  l'embouchure. 
Sur  la  rive  sud  on  voit  plus  de  sable  noir  sous  forme  de  couches  intermit- 
tentes dans  les  parties  basses  et  on  en  voit  de  petites  quantités  dans  les  hautes 
collines  de  sable  qui  s'étendent  à  une  distance  d'un  demi-mille  dans  l'inté- 
rieur. Au  delà  de  ces  distances,  la  rive  sud  s'abaisse  jusque  près  du  niveau 
de  l'eau. 

La  rive  nord  sur  une  distance  de  6  à  8  milles  est  accidentée  et  sableuse, 
recouverte  d'une  épaisse  poussée  de  cyprès,  d'épinette,  de  sapin,  de  tremble 
et  de  bouleau.  De  la  tourbe  dans  im  état  plus  ou  moins  avancé  recouvre 
le  sable  sur  des  épaisseurs  de  4  à  6  pieds  d'une  façon  intermittente  et  çà 

{')  St.  Lawreaee  PUot,  Sevcnth  édition,  1906. 
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et  là  la  rive  est  tachée  par  de  l'ochre  jaune  provenant  des  '"«^«is  supérieurs 
Quelques  pécheurs  se^nt  servis  de  cette  ochre  pour  P«»«dre  leura  miuson. 
et  on  a  pensé  qu'il  pouvait  y  en  avoir  de  grandes  quantités,  cependant 
tout  ce  Q^r  no3s  avSns  pu  en  voir  est  une  couche  peu  épamse  recouvran 
les  sableî  et  îes  cailloux  au  pied  des  falaises  sous  forme  d'un  enduit  ayan^ 
cueSSis  un  mmce  et  demi  d'épaisseur,  et  il  faudrait  ui  moins  une  demi 
fournée  de  trïvïï  à  un  homme  pour  en  recueillir  la  quantité  d'un  gallon 
A  quatre  milles  de  l'embouchure  on  voit  une  argile  fine  et  de  couleu 
Krise  aî-dessous  du  sable  et  plongeant  légèrement  vers  l'embouchure  d 
K1ivi?re  elle  se  continue  d'ailleurs  des  deux  côtés  sur  une  distance  de  J 
milles  jusqu'au  granit  laurentien.  En  rencontrarit  le  granit  la  nvièr 
tounie  au  nord  avec  un  courant  plus  rapide  entre  des  les  rocheuses.  Oi 
remarque  là  trois  ou  quatre  grandes  lies  bien  boisées  mais  de  petits  arbre^ 
A?a  îête  de  la  dernière  île,  la  ligne  de  télégraphe  du  gouvernement  travers 
la  rivière  et  à  un  quart  de  mille  plus  haut  on  rencontre  les  Premières  chu  e 
Ces  chutes  ont  une  différence  de  niveau  de  dix  à  quinze  P'^_ds  «\sont  div, 
sées  en  deux  chutes  séparées  par  une  petite  île  rocheuse.  C  est  à  ce  poir 
que  80  tSe  un  club  de  pêche  américain  qui  y  a  établi  sur  la  rive  sud  uii 
histallarion  permanente  ou  durant  la  saison  de  pêche  se  prennent  u 

Erand  nombre  de  saumons.  .     .      »  ^-^     r  * „ 

Les  "conde  et  ;-oisième  chutes  sont  situées  à  une  petite  distance  e 
haut  de  la  première  et  sont  plus  importantes  qu'elle  quant  à  leur  possi 
Se  commue  source  de  pouvoir  leurs  hauteurs  étant  [^«P^eti-^^^^^^ 
18-38  et  45  0  pieds  avec  une  distance  moyenne  de  15  milles  de  1  en 
bouchure  de  la  rivière.  Nous  n'avons  pas  visité  ces  chutes  et  nous  doi 
rZTL  informations  d'après  M.  A.  O.  Beauchemm,  ingémeur  de  la  Cot 
mission  de  Conservation  Canadienne.  ...  -♦ 

En  haut  de  la  première  chute,  on  trouve  du  sable  noir  des  deux  cot 
de  la  rivière  aux  points  où  la  conformation  de  la  grève  a  permis  son  acci 
mulatiôn.  On  a  fait  des  sondages  à  10  ou  15  pieds  du  niveau  de  1  eau 
un  mille  et  demi  en  haut  des  chutes  mais  on  n'y  a  pas  tfo^vé  de  sable  n 
sur  les  douze  pieds  creusés,  alors  qu'on  a  atteint  la  roche.  ^  «  f^hantilh 
pris  au  bord  de  l'eau  contenait  un  et  demi  pour  cent  de  matière  magn 

*"*"  La  marée  ne  remonte  jamais  plus  haut  que  la  première  chute,  de  faç. 
Que  le  sable  noir  qu'on  y  trouve  doit  provenir  de  dépôts  ferrugineux  pi 
haut  sur  la  rivière.  Ce  fait  est  si  évident,  même  pour  un  observateur  orc 
naire  qu'il  serait  inutile  de  le  mentionner  si  ça  «'était  pour  contredire 
théorie  de  l'origine  de  sable  noir  provenant  de  la  désintégration  de  roch 
le  long  de  la  côte  par  les  vagues  et  les  marées.  . 

On  a  fait  des  sondages  de  14  pieds  de  profondeur  sur  la  rivr  sud  à  5 
9  milles  de  l'embouchure  et  on  n'a  pas  trouvé  audelà  de  un  et  demi  po 
cent  de  matière  magnétique.  Il  paraîtrait  donc  que  le  sable  de  la  rive  s 
près  de  l'eau  contient  du  sable  noir  à  peu  près  dans  les  mêmes  proportic 
iue  lorsqu'il  a  été  transporté  originairement  de  intérieur  On  ne  coi 
tate  aucune  concentration  des  sables  noirs  jusqu'à  ce  qu  ils  atteignent 
mer  et  sont  projetés  sur  les  grèves  par  les  orages  et  les  marées. 

La  rivière  avec  son  courant  rapide  et  son  fond  de  roches  transpo 
facilement  le  sable  jusqu'à  un  point  à  deux  milles  plus  bas  que  la  premr 
chute  à  l'extrémité  des  îles.  Là  le  courant  diminue  considérablem( 
par  l'élargissement  de  la  rivière  à  f  de  mille  environ  et  de  ce  pomt  jusq 
{-embouchure,  le  sable  est  déposé  en  bancs  épais.  Ces  bancs  sont  co 
tamment  déplacés  par  le  courant  de  la  rivière,  le»  grandes  marées  et 
gros  vents  qui  balayent  les  sables  secs  et  les  plus  légers  de  la  surface  et 
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transportent  à  des  grandes  distances.  Deux  fois  par  24  heures  la  marée 
se  rencontre  avec  le  courant  de  la  rivière  et  provoque  ainsi  le  dépôt  du 
sable  en  suspension  dans  l'eau.  Lorsque  la  marée  descend,  le  courant  de  la 
rivière  augmente  et  une  grande  quantité  de  sable  est  entraînée  vers  l'em- 
bouchure. Cette  série  de  mouvements  se  reproduisant  périodiquement 
occasionne  le  transport  du  sable  en  dehors  de  la  rivière  et  sur  Ich  bancs  à 
son  embouchure. 

Il  y  a  donc  ainsi  quatre  facteurs  qui  contribuent  au  mouvement  du 
sable  parmi  lesquels  au  moins  un  est  constamment  en  opération. 

(1)  Le  courant  normal  de  la  rivière  a  toujours  une  tendance  à  trans- 
porter tranquillement  le  sable  vers  l'embouchure. 

(2)  La  marée  montante  qui  renverse  le  courant  sur  une  distance  d«- 12 
milles  depuis  l'embouchure,  provoque  le  dépôt  du  sable  en  suspension  dans  la 
rivière  et  en  entraîne  aussi  une  bonne  quantité  dans  le  haut  de  la  rivière. 

(3)  Les  vents  dans  un  sens  ou  dans  l'autre  balayent  les  sables  à  la 
surface  des  bancs  à  marée  basse. 

(4)  La  marée  descendante  et  le  courant  de  la  rivière  entraînent  le  sable 
vers  l'embouchure  et  même  en  dehors  de  la  rivière. 

Nous  devons  mentionner  que  le  lit  de  la  rivière  sur  une  distance  de 
8  à  10  milles  depuis  l'embouchure  est  entièrement  composé  de  sable,  mais 
nous  sommes  incapables  de  dire  l'épaisseur  et  la  proportion  du  sable  noir  qui 
y  est  contenu  n'ayant  pas  eu  à  notre  disposition  les  outils  de  sondage 
nécessaires  pour  travailler  dans  un  terrain  humide. 

De  minces  et  irrégulières  bandes  de  sable  noir  sont  constamment 

.  formées  sur  le  bord  des  bancs  et  détruites  par  les  marées  successives.  Il  est 

probable  que  la  plus  grande  partie  du  sable  ferrugineux  a  été  entraîné  à  la 

mer.  mais  il  est  aussi  très  possible  que  de  grandes  quantités  aient  filtré  au 

tra^'ors  du  sable  plus  léger  et  se  soient  accumulées  dans  le  fond  du  lit  de  la 

-  sables  accompagnés  de  la  partie  magnétique  ayant  été  entraînés 
ht  -a  rivière,  sont  progressivement  transportés  vers  l'est  et  déposés 

sUt  les  grèves  par  les  marées  et  les  tempêtes  de  sud-ouest  fréquentes  dans 
cette  région.  C'est  là  que  les  procédés  de  concentration  naturels  de  sables 
sont  les  mieux  indiqués.  L'action  des  vagues  jette  le  sable  sur  les  grèves 
et  ces  vagues  en  se  retirant  entraînent  les  parties  légères  en  abandonnant 
le  sable  noir  plus  pesant.  Il  est  ainsi  déposé  en  lits  minces  parallèles  aux 
rivages,  les  vagues  successives  aiiportant  de  nouveaux  matériaux  et  sépa- 
rant constamment  les  parties  légères  des  parties  lourdes.  Chaque  marée 
amène  le  sable  un  peu  plus  loin  sur  la  grève  ce  qui  fait  qu'un  lit  de  sable  noir 
formé  aujourd'hui  au  bord  île  l'eau,  sera  dans  quoique  temps  à  une  petite 
d'  -je  dans  l'intérieur.  La  rapidité  avec  laquelle  les  pointes  de  sables 
.se  développent  des  deux  côtés  de  la  rivière  est  bien  intUquée  par  les  pho- 
'ographies  qui  accompagnent  ce  rapport.  Les  parties  plates  et  basse.^  ont 
:'té  déposées  durant  ces  dix  dernières  années  et  comme  en  mesurant  cette 
zone  sur  la  rive  sud  nous  avons  trouvé  2,300  pieds;  nous  en  concluons  qu'elle 
s'est  développée  h  raison  de  230  pieds  par  année.  On  doit  d'ailleurs  re- 
marquer que  les  pointes  augmentent  plus  rapidement  que  les  grèves  pro- 
prement dites  car  elles  sont  en  meilleure  situation  pour  recevoir  la  masse 
du  sable. 

Après  que  le  sable  a  été  projeté  sur  les  grèves  par  les  vagues  et  les 
marées,  le  vent  joue  un  rôle  important  dans  sa  distribution  et  sa  concen- 
tration; à  mesure  que  les  lits  supérieurs  s'assèchent,  les  parties  les  plus 
légères  en  sont  entraînées  par  le  vent  plus  rapidement  que  le  sable  noir  qui 
l'est  aussi  d'ailleurs  mais  moins  rapidement.  Cette  action  du  vent  pro- 
voque le  mouvement  du  sable  vers  l'intérieur  et  forme  ainsi  des  dunes  et 
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de  longues  ondulations  parallèles  aux  rivages.  Le  fait  que  les  parties  le 
plus  légères  sont  entraînées  par  le  vent  ferait  supposer  que  les  dunes  son 
relativement  plus  pauvres  en  matière  magnétite  a  mesure  qu'elles  s  éloi 
gnent  de  la  mer,  cependant,  l'expérience  ne  confirme  pas  absolument  cett 
supposition,  quoique  les  sondages  sur  les  côtés  de  la  rivière  et  de  la  pénmsul 
n'aient  pas  montré  une  aussi  grande  quantité  de  sable  noir  que  ceux  dans  1 
voisinage  de  la  mer. 

Quoiqu'on  n'ait  pas  pu  étudier  définitivement  les  conditions  exacte 
de  la  distribution  du  sable  noir  dans  les  directions  verticales  et  borizontalet 
nous  croyons  intéressant  de  discuter  le  dépôt  de  ces  sables  au  traver 
de  la  péninsule  et  d'en  tirer  une  théorie  admissible. 

Quoiqu'on  n'ait  pas  pu  étudier  définitivement  les  conditions  exacte 
de  la  distribution  du  sable  noir  dans  des  directions  verticales  et  horizon 
taies,  nous  croyons  intéressant  de  discuter  le  dépôt  de  ces  sables  au  traver 
de  la  péninsule  et  d'en  donner  une  théorie  admissible. 

Il  est  évident  que  la  péninsule  s'est  développée  et  se  développe  encor 
en  largeur  du  sud  au  nord,  et  étant  admis  que  les  sables  de  la  rivière  on 
toujours  conteau  des  grains  magnétiques,  les  lits  de  sable  noir  ont  dû  s 
déposer  sur  les  grèves  de  l'étroite  péninsule  à  son  origine  de  la  même  façoi 
qu'ils  se  déposent  maintenant  A  mesure  que  la  péninsule  s'élargissai 
les  lits  de  sable  noir  étaient  recouverts  par  des  nouveaux  matériau? 
dont  la  partie  sèche  était  graduellement  entraînée  par  les  vents  domman 
du  sud-ouest  et  accumulée  en  dunes  vers  les  borda  de  la  rivière.  Le  ver 
déplaçait  aussi  les  couches  de  sable  noir  vers  la  rivière  même,  en  augmer 
tant  la  surface  mais  en  diminuant  l'épaisseur  de  ces  lits  Lorsque  les  dune 
se  recouvrirent  de  végétations  elles  se  trouvèrent  ainsi  protégées  contr 
l'érosion  due  au  vent  et  aux  tempêtes,  tout  en  étant  assez  poreuses  poi 

laisser  filtrer  l'eau.  .    ,       ,  .       i  ^ 

A  un  mille  et  demie  de  l'extrémité  ouest  do  la  péninsule,  une  poussé 
épaisse  de  bois  s'étend  du  bord  de  la  rivière  jusqu'à  quelques  centaine 
de  pieds  de  la  mer  en  se  continuant  vers  l'est  sur  quatre  ou  cinq  mille 
Cette  zone  maintenant  couverte  de  forêts  a  été  sans  aucun  doute,  durai 
sa  formation,  identique  aux  dunes  sans  végétations  plus  à  1  est,  mais 
mesure  de  la  croissance  de  la  forêt  il  se  développa  une  barrière  empêchai 
l'entraînement  des  sables  par  le  vent;  le  développement  de  cette  fon 
empêcha  aussi  l'écoulement  aussi  rapide  des  eaux  de  la  surface  qui  form( 
rent  alors  de  nombreux  petits  ruisseaux  qui  nivelèrent  peu  à  peu  les  dune 

originaires.  .       .     „  ^    .       i  i 

Dans  ce  procédé  graduel  d'érosion  et  de  nivellement  des  dunes,  U 
bandes  originaires  de  sable  noir  perdirent  leur  structure  zônée  et  les  mat^ 
riaux  ferrugineux  furent  dispersés  dans  toutes  les  directions,  une  granc 
partie  retournant  à  la  rivière  et  à  la  mer.  Cette  action  se  continue  encoi 
actuellement  et  beaucoup  do  ces  petits  ruisseaux  contiennent  une  quantu 
appré,,;able  d^  sable  noir  dans  leurs  lits  et  sur  leurs  bords.  Les  grossi 
pluies  et  les  crues  d'eau  du  printemps  ainsi  que  la  neige  fondante  pénètrei 
la  sable  avant  de  rejoindre  le  niveau  de  la  rivière  ou  de  la  mer,  ce  q 
provoque  une  concentration  progressive  en  profondeur  des  parties  ferr 
gineuses  et  plus  lourdes.  Nous  donnons  ci-aprè&  une  section  théoriqi 
de  la  péninsule  indiquant  les  conditions  ci-dessus. 

Les  bandes  ou  lits  de  concentré  naturel  varient  considérablement  < 
épaisseur  depuis  une  fraction  de  pouce  jusqu'à  un  pied  ou  plus;  leurs  lo 
gueurs  et  largeurs  sont  aussi  variables,  la  longueur  allant  de  10  à  50  pie( 
et  la  largeur  de  1  è  10  pieds.  Il  n'y  a  donc  pas  de  continuité  de  ces  h\ 
qui  se  trouvent  plutôt  disséminés  et  en  positions  variables  dans  les  dun 
avec  une  légère  inclination  vers  la  mer. 
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Il  est  donc  évident  que  toute  coupe  faite  à  angle  droit  avec  la  mer 
rencontrera  un  nombre  maximum  ou  minimum  de  couche*  de  sable  noir 
et  contiendra  dans  son  ensemble  beaucoup  au-dessus  ou  au-dessous  de  la 
moyenne  réelle,  ce  qui  rend  très  difficile  un  échantillonnage  et  un  cubage 
exacts  de  ces  sables.  Nous  avons  d'abord  eu  l'intention  de  délimiter  deux 
étendues  de  cinquante  chaînes  de  large  parallèlement  à  la  mer  et  100 
chaînes  vers  l'intérieur,  de  subdiviser  chacune  en  bloc  de  deux  chaînes 
carrées  et  d'échantillonner  en  faisant  des  sondages  au  com  de  chaque  bloc, 
mais  une  reconnaissance  préalable  nous  a  montré  que  tandis  qu'on  pourrait 
faire  des  sondages  assez  profonds  dans  les  dunes  couvertes  d  herbo,  on  ne 
pourrait  les  descendre  de  plus  de  7  piedi  dans  les  parties  basses  à  cause 
des  conditions  humides  du  terrain.  Comme  ces  sondages  peu  profonds  ne 
pénètrent  pas  beaucoup  au-dessous  du  sol,  les  échantillons  contiennent 
trop  de  sable  noir  et  il  ne  serait  pas  juste  de  se  servir  de  ces  échantillons 
pour  faire  un  calcul  du  sable  noir  contenu  dans  les  dunes  boisées. 

La  seule  alternative  était  donc  d'étudier  séparément  les  dunes  cou- 
vertes d'herbe  se  trouvant  entre  le  bois  et  le  bord  de  la  falaise.  On  a  fait 
cette  étude  en  tirant  une  lipie  passant  vers  le  centre  de  la  zone  des  dunes 
et  parallèle  à  la  mer  et  en  tirant  des  lignes  normales  à  droite  et  à  gauche 
jusqu'à  la  grève  et  jusqu'au  bois,   tous  les  250  pieds. 

On  a  fait  trois  sondages  sur  chacune  de  ces  lignes  en  travers,  une  à 
chaque  extrémité  et  une  à  l'intersection  avec  une  ligne  de  base.  Les  trous 
étaient  faits  avec  une  tarière  ordinaire  à  sable  de  7"  attachée  à  un  tuyau 
en  fer  de  %".  Ces  tuyaux  ou  tiges  de  sondages  avaient  3^  et  7  pieds 
de  long  et  on  employait  la  méthode  suivante  pour  faire  le  travail. 

On  commençait  par  faire  un  trou  peu  profond  dans  le  sol  avec  une  pelle 
ronde  et  on  descendait  la  tarière  avec  un  trou  de  3^  pieds  de  long,  à  la 
partie  supérieure  duquel  on  avait  ajusté  un  autre  tuyau  dans  lequel  on 
plaçait  un  manche  en  bois  pour  permettre  à  l'ouvrier  de  faire  tourner  la 
tarière  Après  être  descendu  les  3)^  pieds,  le  tuyau  était  enlevé  et  on  y 
substituait  un  autre  de  7  pieds;  on  continuait  l'opération  en  se  servant 
alternativement  de  tuyaux  courts  et  longs  et  on  atteignait  ainsi  le  niveau 

Les  carottes  de  sable  étaient  enlevées  pur  sections  de  8"  il  12",  chaque 
3H  pieds  étant  entassés  près  du  trou.  Lorsque  le  sondage  était  terminé, 
chaque  tas  de  sable  provenant  d'une  profondeur  de  3  H  pi^ds  était  échantil- 
lonné et  l'échantillon  accumulé  était  mis  en  sac  avec  une  étiquette  indiquant 
le  numéro  du  trou,  sa  situation  et  sa  profondeur.  Nous  n'avons  pas  eu 
de  difficulté  à  sonder  jusqu'au  niveau  de  l'eau  et  en  ayant  soin  de  main- 
tenir le  trou  vertical,  les  côtés  n'éboulaient  pas  dans  le  trou;  cette  opfTation 
demande  d'ailleurs  une  certaine  pratique  car  il  n'est  pas  facile  de  retirer 
une  carotte  de  dix  pouces  de  sable  d'une  profondeur  do  5  pieds  sans  que 
cette  carotte  sorte  de  la  tarière.  Lorsque  le  niveau  d'eau  est  atteint  on 
ne  peut  plus  se  servir  de  cet  outil  car  le  sable  mou  et  humide  no  resterait 
Pi.sdanslatarièreetempècherait  ainsi  tout  travail  rapide. 

Dans  la  zone  des  dunes  il  a  été  pratiqué  158  trous  variant  en  profondeur 
de  6  à  22  pieds  avec  une  moyenne  de  lG-3  pieds.  Une  seconde  série  do  l.i 
trous  a  été  faite  en  travers  de  la  péninsule  de  la  mer  à  la  rivière,  mais 
comme  ces  trous  sont  dans  des  terrains  marécageux,  leur  profondeur  n  a 
pas  dépassé  5  pieds.  Une  troisième  série  a  été  faite  dans  une  zone  boisée 
plus  élevée  parallèle  au  bord  de  la  rivière,  ces  trous  ajant  une  profondeur 
moyenne  de  17  pieds.  Des  échantillons  de  ces  derniers  sondages  conte- 
naient plus  de  sable  noir  que  ceux  au  travers  de  la  péninsule  mais  moins 
que  ceux  de  la  zone  des  dunes. 
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En  comprenant  les  trois  échantillons  pris  à  quelque  distance  dans  le 
haut  de  la  rivière,  le  nombre  total  des  échantillons  a  été  de  189,  pesant 
ensemble  un  peu  plus  de  8  tonnes  net.  Ces  échantillons  furent  expédiés 
à  Ottawa  pour  être  analysés  et  soumis  à  des  essais  de  concentration  magné- 
tique. 

EchantUlonate  et  Essais  de  Séparation  Magnétique  à  Ottawa  (1) 

Ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus  haut  tous  les  échantillons  représentant 
environ  8  tonnes  de  sable  furent  expédiés  à  Ottawa  pour  être  de  nouveau 
échantillonnés  puis  analysés  et  soumin  à  des  essais  de  séparation  magnétique. 
Ce  travail  a  été  fait  au  laboratoire  de  "Préparation  mécanique  des  miné- 
rais  et  de  Métallurgie"  de  la  Division  des  Mines  à  Ottawa. 

Chaque  sac  de  sable  a  été  d'abord  séché  et  échantillonné  au  moyen  d'un 
appareil  du  système  Jones  de  façon  à  obtenir  un  petit  échantillon  de  100 
grammes  pour  des  essais  subséquents  de  séparation  magnétique  à  la  main. 
Le  sable  de  chaque  sac  a  été  alors  pesé  et  mesuré  de  façon  à  obtenir  son 
poids  par  pied  cube,  après  quoi  il  a  été  de  nouveau  mis  en  sac  en  attendant 
l'essai  principal  avec  les  séparateurs  magnétiques  Grondai. 

Dans  tout  le  travail  les  échantillons  ont  été  pris  au  moyen  de  l'appareil 
qu'on  suppose  donner  de  meilleurs  résultats  que  la  méthode  habituelle  de 
division  par  quartiers.  Cette  dernière  méthode  n'aurait  pas  donné  d'aussi 
bons  rénultats  vu  la  forte  tendance  du  sable  noir  à  se  réunir  dans  les  parties 

Les  échantillons  de  100  gr.  pris  au  d^but  et  représentant  chacun  un 
des  sacs  de  sable,  furent  traités  pour  obtenir  le  concentré  magnétique  par  le 
simple  moyen  d'un  aimant  en  fer  à  cheval  ordinaire  et  d'un  fourreau  en 
laiton  (tel  qu'indiqué  dans  la  figure  ci-jointe).  Ces  essais  furent  faits  sous 
l'eau  de  la  façon  suivante. 

L'échantillon  était  placé  dans  une  assiette  de  6  pouces  et  recouverte 
d'eau  en  ayant  soin  que  toutes  les  parties  fussent  submergées.  On  y  portait 
alors  l'aimant  placé  dans  sa  boite,  sur  lar;uelle  venait  se  coller  une  petite 
portion  de  la  partie  magnétique  qu'on  transportait  sur  une  autre  assiette 
en  enlevant  l'aimant  de  sa  boîte.  Cette  opération  était  répétée  jusqu'à 
ce  que  le  sable  ne  montra  plus  de  partie  magnétique.  Le  concentré  obtenu 
était  traité  de  la  même  façon  que  le  premier  échantillon  et  on  recommençait 
cette  opération  trois  et  même  quatre  fois  jusqu'à  ce  que  le  concentré  parût 
être  bien  débarrassé  de  toute  gangue  minérale. 

Nous  donnons  ci-après  les  tables  montrant  les  poids  par  pied  cube  du 
sable  noir,  la  proportion  de  concentré  et  la  profondeur  des  trous  Nous 
avons  employé  ces  chiffres  dans  le  calcul  du  tonnage  et  nous  les  donnon.s  ce- 
pendant ainsi  car  ils  appartiennent  bien  au  chapitre  d'échantillonnage 
et  de  séparation. 

(')  Toutes  les  analyses  chimiques  ont  été  faites  au  Laboratoire  de  la  Division  des  Mines  par 
H.  A.  Leverin,  I.  Ch. 
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êins. 


eupt 


Sins. 


Maynet  and  cup  scaibard 
for  irutking  magneiic  séparation 
teais  hjrhand. 


Fia.  3.    Aimaat  et  fourneau  pour  faire  les  essais  de  séparation  magnitiqne  à  la  main. 
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Tableau  III. 
Table  des  Sondages. 

raatoBTioH  di  ooxcBimiA  luoifiTiquB  n  rotsa  vas  fiid  cum  bu  mbu  imvT  aie. 


LOMtkM. 


Ztae  dea  dunes. 
ebié  sud  de  U  pia'mule  («ce  à  la  mer. 


Numéro, 
t 

a 

3 
4 

S 
6 
7 
8 
9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
2S 
2« 
27 
28 
29 
30 
31 


24 

36 

36 

37 

38 

39 

40 

41 

42 

43 

44 

45 

46 

47 

48 

49 

50 

51 

52 

53 

54 

55 

56 

57 

58 


Pieds. 


21 

19 

18 

20 

14 

18 

1« 

21 

18 

16 

19 

21 

13 

17 

21 

13 

14 

20 

13 

17 

18 

10 

16 

18 

11 

15 

20 

11 

15 

15 

12 

14 

17 

12 

17 

18 

13 

17 

20 

15 

16 

17 

15 

16 

18 

13 

15 

22 

13 

18 

21 

14 

15 
*n 

iô 
20 

13 
21 


Concentré. 


Pour  cent. 


Poids  par 
pied  cube 
de  sable 
brut  sec. 


Livres. 


35 

99-5 

20 

98-5 

7 

995 

4-5 

101-5 

1-5 

97-5 

55 

106 

4-6 

99'5 

60 

104-5 

120 

1140 

2-5 

99-5 

3,0 

96-5 

90 

106 

2-6 

103  5 

40 

100-5 

60 

100-6 

20 

«6-5 

20-5 

120-0 

7-5 

105.5 

20 

990 

90 

105-5 

60 

99-6 

40 

100-5 

80 

109 

7-6 

100-6 

4-5 

105-6 

8-5 

103-5 

2-5 

97-6 

5'5 

101-5 

9  0 

106-5 

18-5 

106-6 

2-5 

107-5 

14-5 

121,5 

6-5 

107-0 

30 

108-0 

22  0 

131-5 

10-5 

106 

60 

107-5 

16-5 

125-5 

10  0 

116-5 

2,0 

101-0 

13-5 

119-0 

8-5 

110-5 

7-5 

109-5 

16  5 

119-5 

3-5 

108-5 

10  5 

112-5 

23  0 

123-5 

30 

95-5 

110 

114  5 

70 

107-0 

50 

102-6 

17-5 

120-0 

24  0 

128-0 

7-5 

106-0 

14,0 

116-0 

10-6 

106-6 

50 

101-5 

20 

101-6 

31 

T<BLEAV  III— «Suite, 


LoMtioB. 


Sondage. 


Profondeur. 


Concentré. 


Poids  par 

pit>d  rubv 

de  Ntblp 

brut  «'P. 


Z6ne  des  dunes, 
côtés  sud  de  U  péninsule,  (ace  à  la  mer. 


Numéro. 


75 

rt 

78 
78 
79 
80 
81 
82 
83 
84 
85 


87 


90 
91 
92 
93 
04 
95 
90 
97 
98 
99 
100 
101 
103 
103 
104 
IG.'i 
106 
107 
108 
109 
110 
111 
112 
113 
114 
115 
116 
117 
118 
119 
120 
121 
122 


Pieds. 


59 

20 

«0 

18 

«1 

20 

62 

21 

63 

13 

M 

19 

65 

20 

60 

21 

07 

16 

68 

20 

69 

20 

70 

16 

71 

18 

72 

18 

73 

15 

75 

19 

18 
14 
20 
19 
11 
20 
'9 
10 
19 
18 
11 
19 
19 

g 

19 
17 
11 
18 
7 
12 
16 
17 
19 
15 
6 
14 
22 
21 
20 
19 
21 
22 
16 
21 
19 
19 
22 
19 
16 
20 
16 
9 
17 
14 
12 
18 
16 
10 


-  '-cnt. 

9-5 

70 
150 
16'6 
15-5 
12-5 

7-5 

3-5 
120 

50 

5'5 
13-5 
10-5 
11-5 

90 

20 
160 

80 

6-5 

80 
11  S 
130 
lO'S 

9-5 
13  0 
100 

15 
10  0 

6-5 

100 

140 

7-5 

10  5 
65 
q-O 

11  5 
7-5 

12 
11  5 

7  0 
9  0 

19-5 
60 
20 
4  0 
70 
9-5 

II  0 
70 
70 

13-5 
2  5 

170 
2-5 

11-5 

15  5 
60 

160 
9-5 

21  0 
60 

8  5 
160 
13-5 


Livre». 

115-5 

1075 

118 

115-5 

1150 

123-5 

113-5 

98 

112-5 
106-5 

995 
124-5 
107-5 
105-5 
104-0 

98-5 
113-5 
103-5 
110-5 

95  5 
106  0 
109  0 
107-0 
118-5 
108-5 
105 

95  5 

109  5 
107 
107 
104 
106  5 
110-5 

106  5 

104  5 
117  5 
112  5 

110  5 
110-5 

95  5 

107  0 
120-5 

ini  0 

99  0 

100  5 
lOi  5 

105  0 
97  5 

108-0 
104-5 
lUO-5 
90  0 
117  .5- 
105  5 
116  0 
124  0 
107  0 
123  5 
112  0 
135  5 
107-5 
103  5 
118 
123 


Tablsac  III.— <S«»I«. 


LoaMioA. 

SomU«>. 

1 
Profondeur. 

CoMcntré. 

Poidapu 
biatne. 

ZAm  daa  doaM, 

Namteo. 

PiMb. 

Pooroaat. 

UvrM. 

eftté  Nd  <U  U  péniaMle.  tMC  à  U  mw. 

las 

18 

7-S 

1035 

134 

le 

390 

1375 

12t 

16 

90 

1150 

IM 

1» 

7» 

104-0 

137 

1« 

0-5 

965 

13S 

14 

150 

115-5 

139 

1« 

5-5 

1036 

130 

10 

40 

103-0 

131 

18 

8-5 

109-6 

133 

18 

3-5 

106-0 

133 

15 

80 

1005 

134 

17 

175 

m-5 

135 

17 

5-8 

1085 

135 

16 

38-5 

139-5 

137 

14 

140 

1150 

138 

17 

60 

113-5 

139 

15 

6-5 

110-5 

140 

1« 

6-5 

106 

141 

14 

80 

116 

143 

1» 

9-5 

116-5 

143 

13 

9-5 

1110 

144 

19 

7-5 

103-5 

145 

33 

16-5 

116-5 

140 

9 

30 

103-5 

147 

10 

3-5 

1005 

148 

14 

5-5 

106 

14S 

33 

6-5 

995 

'             150 

18 

7-5 

108-5 

151 

11 

4-5 

100-6 

'             153 

16 

330 

136-5 

153 

13 

6-5 

1105 

154 

16 

1           11-5 

114-5 

155 

5 

130 

1100 

1             166 

14 

100 

114-0 

!             157 

10 

3-5 

1005 

1            158 

14 

180 

119-5 

La  moyenne  arithmétique  des  figures  ci-dessus  sont  comme  suit: — 


Profondeur  des  trous. 


Concentré. 


Pieds. 
16-3 


Pour  cent. 
9-45 


Poids  par  pied 

cube  de  sable 

brut  sec. 


Livres. 
109-75 
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Tablbav  III.— iSwile. 


Poidi  par 

Loostkm. 

Sowlace. 

Pnrfowlear. 

CoMCBtlé. 

pied  cube 
de  Mble 
brat  lec. 

Z6.-M  boiafe, 

Numtro. 

Piedi. 

Pour  rent. 

Uviee. 

à  tnvcn  !•  péninaule  de  !• 

mer  i  la  rivière. 

• 

IM 

30 

103 

lao 

05 

«85 

ICI 

05 

960 

iO 

0-5 

•15 

168 

Trace 

104-5 

IM 

0-5 

•15 

165 

S                   OS 

87-5 

166 

Trace 

•1-5 

167 

05 

•20 

166 

05 

81  0 

, 

169 

0-5 

•2-5 

170 

0.5 

•85 

171 

05 

105-5 

Moyenne  arithmétique  des  chiffres  précédents: — 


profondeur  des  troua. 

Concentré. 

Poids  par  pied 

cube  de  sable 

brut  sec. 

Pieds. 
5-2 

Pour  cent. 
0-61 

Uvres. 
M-3 

Tableau  III. — Suite. 


Locution. 


Zb-K  boisée, 
rôté  nord  de  la  péninsule 
fnisant  (ace  à  la  rivière. 


Sondage.        Protondeur,   i    Concentré. 


Pour  cent. 


•■5 
20 
55 
15-5 
35 
3-5 
15 
2-5 
50 
2-0 
7-0 
3-0 
1-5 
0-5 
1-0 


Poids  par 
pied  cube 
de  sable 
brut  sec. 


Livres. 


108-5 
85-5 

101-0 

110-5 
•7-5 
«6-5 
97-5 
96-0 

102-5 
94-5 

104-0 
97-5 
95-0 
93-5 
880 
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Tablbau  lU.— Suite. 
Moyenne  arithmétique  des  chiffres  ci-dossus:- 


Profondeur  de»  trou». 

f'oncentr*. 

Poid»  par  pied 

cube  de  »ablo 

brut  «ec. 

Pied». 
17  8 

Pour  cent . 
4-2 

Livre». 
86 

Location. 

Sondage. 

Profondeur. 

Concentré. 

Poid»  par 
pied  cube 
de  »able 
brut  lec. 

En  haut  de»  première»  chute»  de  la 
rivière  du  grand  Natashkwan 

Rive  sud  de  la  rivière  du  grand  No- 
tB»hkwan  en   ba»  de»  première» 

Numéro. 

187 

188 
189 

Pied». 

Suriace. 

14 

Pour  cent. 
1-5 

15 

15 

1 

Livre». 
DA'S 
93-S 

Rive  »ud  du  grand   Natashkwan,  en 
bas  de»  première»  chute» 

13 

92-5 

On  remarquera  que  le  poids  par  pied  cube  du  sable  sec  ne  varie  pas 
d'après  la  proportion  de  concentré  magnétique,  ce  qu'on  explique  par  le  fait 
que  les  minéraux  lourds  autres  que  le  magnétite,  c'est-à-dire  l  ilmémte  et 
le  grenat,  ne  sont  pas  présents  proportionellement  à  la  quantité  de  magné- 
tite.  Un  échantillon  contenant  peu  de  magnétite  peut  avoir  un  poids 
élevé  par  pied  cube  à  cause  de  la  présence  dominante  de  1  ilménite  et  du 

Tous  les  concentrés  et  les  tailings  des  échantillons  des  dunes  furent 
respectivement  réunis  au  fur  et  à  mesure  des  essais,  et  ces  deux  ensembles 
furent  échantillonnés  et  analysés  avec  les  résultats  suivants:— 

Concentré.  Tailing». 

fp       68-10  8-30 

TiO»  ^'^         ^'^^ 

8io..ï:.::;: »„<", 

p  0-023 

^ [[,,,,,,,,,.,,..... Trace. 

Quand  les  essais  ci-dessus  faits  à  la  main  furent  terminés,  les  sacs  de 
sable  provenant  de  la  zone  des  dunes  (158  échantillons)  furent  échantillonnés 
collectivement  avant  d'être  traités  pour  séparation  magnétique  par  les 
machines  Grondai.  On  constata  qu'un  pied  cube  de  cet  échantillon  gé- 
néral pesait  108  livres,  ce  qui  se  rapproche  bien  du  poids  de  107-5  par 
pied  cube  obtenu  dans  le  calcul  subséquent  du  tonnage. 

Tandis  qu'on  prenait  l'échantillon  général  on  ramenait  tous  les  sacs 
au  même  poids,  ce  qui  fut  jugé  nécessaire,  vu  que  les  essais  à  la  main  avaient 
tous  été  faits  sur  des  poids  égaux. 
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Après  l'échantillonnage  les  sables  furent  passés  à  un  tamis  de  10  mesh 
pour  enlever  l'herbe  et  les  petits  morceaux  de  bois,  etc.,  puis  envoyés 
au  séparateur  Grondai.  Ces  machines  sont  montées  en  file,  le  premier 
séparateur  agissant  comme  dégroasisseur  et  le  deuxième  comme  finisseur. 
Elles  consistent  en  tambours  de  laiton  tournant,  horizontaux  (1)  et  conte- 
nant une  série  (2)  d'électros  aimants  à  polarité  alternée.  Le  sable  est 
envoyé  dans  des  bottes  (3)  dans  lesquelles  passent  des  courants  d'eau  ver- 
ticaux (4);  ces  bottes  déchargent  le  sable  par  (5)  et  les  siimespar  (6).  Les 
Earties  magnétiques  sont  projetées  par  i'eau  contre  le  tambour  et  sont 
alayées  par  une  nappe  d'eau  (7)  à  l'extrémité  du  champ  magnétique. 
Chaque  machine  demande  1  ■  5  H.P.  de  pouvoir  pour  exciter  les  aimants  et 
faire  tourner  les  tambours. 

Dans  les  premiers  essais  avec  le  sable  brut,  ou  a  éprouvé  beaucoup  de 
difficultés  à  balayer  la  charge  de  concentré  sur  les  tambours  avec  la  nappe 
d'eau,  et  on  était  obligé  de  gratter  de  temps  en  temps  le  sable  restant,  au- 
trement, il  se  serait  accumulé  et  aurait  empêché  les  tambours  de  tourner. 
Dans  le  second  essai  des  premiers  concentrés  broyés  au  moulin  la  même  diffi- 
culté ne  s'est  pas  présenté,  les  tambours  abandonnant  leur  charge  sous  la 
nappe  d'eau  à  mesure  qu'elle  s'y  accumulait.  L'explication  probable  de 
ce  phénomène  consisterait  dans  le  fait  que  le  sable  noir  naturel  posséderait 
une  polarité  locale  qui  rendrait  les  particules  plus  fortement  magnétiques 
que  la  magnétite  ordinaire,  cette  polarité  étant  détruite  par  le  broyage  au 
moulin.  La  Compagnie  Grondai  ayant  été  avisé  de  ces  difficultés  ré- 
pondit qu'elle  en  avait  connaissance  et  qu'ils  avaient  construit  une  ma- 
chine spéciale  pour  ce  genre  de  travail,  très  semblable  à  leur  séparateur 
normal,  mais  étant  pourvu  en  outre,  d'une  bande  de  caoutchouc  entou- 
rant le  tambour  et  tournant  sur  une  petite  poulie  placée  en  face  et  un  peu 
plus  haut  que  le  tambonr.  Cette  bande  de  caoutchouc  sert  à  transporter 
les  concentrés  en  ù  ^  du  champ  magnétique.  Nous  en  donnons  une  des- 
cription et  un  dessin  dans  le  chapitre  "Projet  d'Exploitation," 

Après  la  première  opération  sur  ie  sable  brut,  les  concentrés  furent  sè- 
ches, pesés  et  échantillonés  avec  les  résultats  suivants: — 

Sable  brut  envoyé  au  séparateur 10,930  livres. 

Concentré  obtenu 1,087     " 

Perte  par  les  tailings 9,843    " 


10930 
1087 


10  ■  05  unités  de  sable  noir  par  unité  de  premier  concentré. 


ou. 


100 
10  05 


=  9-95  pour  cent  de  concentré  obtenu. 


On  remarquera  que  la  proportion  de  concentré  obtenue  aux  machines 
est  comparable  à  la  moyenne  arithmétique  de  concentré  obtenu  par  les  es- 
sais à  la  main. 
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Tableau  IV. 

Analyses  du  sable  brut,  des  premiers  concentrés  et  des  premiers 

taillngs. 


Fe.' 

TiO». 

Rm. 
iiuoluble. 

P. 

». 

Sable  brut 

M  7 

S7'20 

830 

4-43 
3-51 
4  70 

7800 
7-45 

0000 
0043 

0-006 

Premier  conrentr^. 

0012 

Premier  tailing 

(1)  Fer  raluble  seulement. 

Calcul  (lu  fer  dans  les  analyses  précédentes. 
67-2-8-3 


14-7-8-3 
67-2X100 
14-7X9-2 


%  =  9 ,2  de  sable  brut  par  unité  de  premier  concentré. 


49-68  pour  cent  de  fer  dans  le  sable  brut  obtenu  par  la  con- 
centration. 


Calcul  du  fer  d'après  les  poids  et  les  essais: — 
(10930X14-7-9843X8-3)  100 


1087X67-2X9843X8-3 


=  50-38  pour  cent  de  fer  obtenu. 


Le  percentage  de  fer  obtenu  calculé  d'après  les  poids  et  les  essais  cor- 
respondent donc  bien  avec  la  proportion  obtenue  par  essai  direct  d'où  on 
peut  conclure  que  le  travail  fait  est  bien  exact. 

Un  essai  au  tamis  ('u  sable  brut  a  été  fait  dans  le  bu  le  montrer  la 
distribution  du  fer  et  du  titane  d'aprè8.1a  dimension  des  g  ns  minéraux. 
Cet  essai  est  donné  dans  la  table  suivante,  les  tamis  employés  étant  les 
types  adoptés  par  "The  Institute  of  Mining  and  Metallurgy."  Ces  tamis 
ont  été  employés  dans  tous  les  essais  subséquents,  mais  on  doit  dire  que  le 
tamis  de  80  mesh  n'a  pas  donné  de  résultat  satisfaisant,  les  chiffres  dans 
ce  cas  ne  peuvent  donc  être  considérés  comme  exacts.  L'irrégularité  du 
tamis  de  80  mesh  est  aussi  la  cause  d'une  erreur  dans  les  chiffres  concer- 
nant celui  de  90  mesh. 

Tous  les  essais  au  tamis  ont  été  faits  à  sec. 
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Tablbau  V. 
Eiaai  au  tamis  du  saUc  brut. 

MOHTBANT  LA  DIBTaiBUTIOM  BELATIVE  OC  nU  BT  OB  L' ACIDE  TITANIQCE. 


Tamia. 

Foidi 

ea 
gmounn. 

Pour- 

orat 

du 

poida 

total. 

Ptiur- 

cent 
accumulé 
dupoidi 

total. 

Fer 

pOUT- 

oent. 

Diatri- 

DmKNI 

du  (er; 

?01!T- 

ceat 

du 

total. 

Poui^ 
oeat 
aoeu- 
malt 
duier 
total. 

Acide 
tita- 
aiquo 
ponr- 
ceat. 

Oiatribo- 
tioade 
l'acide 

titaaique; 

pour^oeat 

du  total. 

Adde 
titaaiqoe 

pour- 

oeat 
aoeumulé. 

+1» 

00 

i 

+10-   10            10 

0  828 

18        0  10 

! 

!                 1 
!      1-00!         0-20 

+»-  SO            8  0 

! 

1              1 
1 

1 

+40-30            «4-2 

8-380 

6-178  1        2-3  ,      0-80 

0-90         1  06            l-2«            1-49 

+»-  40 

lN-8 

14-128 

20-300  1        2-6  1      2-80 

3-40  {      1-20  1         3-88            6-37 

1               i 

i 
+00  -   SO  ;        2S5S 

1 

21-2«3 

1                              1               .               1 
41-803  ;        3-7  \      8-36  !      8-76  ',      1-76  '■         8-52          13-89 

i               1               i               1 

+70-00 

323-4 

2e-»60 

i               '               1 
68-643          6-7       12-30       21-06  '      2-44  ,        15-06 

i                             1               1 

28  M 

+80-70 

23-5       t'9S7 

i                                            1 
70-500  ,      11-8  1      1-67       22-63        4-61            2-06 

31  00 

+90-  80 

U7-8 

9'81« 

80-316  1      20-7  1     13-83       36-46        7  56 

1696 

47-95 

+100-90 

JU'8 

4'«00 

;                             ',                                                        1 

84  916         34-4       10-77       47-23         9-80 

1030 

S8-2S 

+1»  -  too 

e»'8 

8-702 

90-708  i      46-2 

1 

1780 

1               1 
66-03  j      6-70  !      8-88 

1               i 

67-i:i 

+180  - 120 

888 

7-126 

97-833  1      65-1 

26-70 

91  73 

15-18  ;        24  76 

1 

91-88 

+200-190 

24-8 

2-042 

99-876        58  1 

807 

i               1 
99-80         9-86  '          4-61 

96 -4U 

-300 

1-8 

0-128 

23-1 

0-20 

10-26            3-61 

Totaux..!  1.20000 

100-00 

i 

100  00 

100 -Oll 

1 

■anaKUibiÉUiiu 


20 


Daiw  cen  euMs  au  tamis  on  voit  que  l«s  grains  de  nsaniétite  et  d'ilmé- 
nite  sont  plus  petits  que  les  grains  des  autres  minéraux.  En  tamisant  tous 
les  grains  plus  gros  que  60  mesh  nous  éliminons  41-5  pour  cent  de  Hable, 
la  fMurtie  la  plus  grosse  ctmtenant  seulement  S- 7  pour  cent  du  fer  total  et 
13-89  pK>ur  cent  de  l'acide  titanique  total;  Les  58-5  pour  cent  de  sable 
fin  contiennent  01  -2  pour  cent  du  fer  total  et  86-11  pour  cent  de  l'acide 
titanique  totale. 

Ces  chiffres  donneraient  l'idée  d'employer  les  tamis  trutant  le  sable 
mouillé  (Le  tamis  Cdlow  par  exemple),  pour  éliminer  le  gros  sable  avant 
la  séparation  magnétique  dans  le  but  d'obtenir  une  proportion  plus  forte 
de  fer.  C'est  en  se  basant  sur  ce  principe  qu'on  a  fait  les  expériences 
suivantes  sur  une  petite  échelle. 

On  a  pris  trois  échantillons  de  sable  brut;  le  premier  eut  tamisé  à  50 
mesh,  le  second  h,  60;  et  le  troisième  à  70;  les  gros  et  les  fins  de  chaque 
tamis  ont  été  concentrés  au  moyen  d'un  aimant  à  main  ordinaire  et  les 
produits  en  résultant  ont  été  analysés  pour  le  fer.  Les  résultats  de  ces 
essais  sont  montrés  dans  les  tables  suivantes: — 


Tablbau  VI. 
Essai  No.  1  avec  le  tamis  de  50  mesh. 


— 

Poids 

en 

gnmmcs. 

Pour- 
cent 
du 
poids 
total. 

Concentré 

en 
■ninnies. 

Pour- 
cent  du 
roncentré 
du  poids 

total. 

Fer 
dans  le 
concentré 
pour- 
cent. 

^°       cent  du 
">**•    !   total. 

v-.         Pour- 

diSs     -y' 

«.i  TL.     ol>«<»nu 
ni.         dans  le 
^•'^-      innrentré. 

-1-50            174          21-5 

1                  i 

0-8 

0098 

529 

i 
173-2  ;    21-34 

3  70  j 

1 

-SO 

«38    !      78-5 

760 

»'35 

6010 

1                             ' 

582-0  1    89-21       10-50  |         44-3 

i 

Total... 

812        inn.n 

76-8         a-un 

735-2  1    90-56 

! 

1 
! 

Essai  No.  2  avec  le  tamis  de  60  mesh. 


— 

"i        ! 

Pour-    1 
Poids         cent     Concentré 
en             du      ,'       en 
grammcii.;   poids   ^grammes. 
'  total. 

Poui^     ,      Fer 
cent  du    j   dan»  le 
concentré  i concentré 
du  poids  '     pour^ 

total.          cent. 
1 

i             \            1 

Tailing«;T»J^'*'    dans          cent 
™      '  .IHiA.,       'e"          de  1er 

«"■"-i^ids     '•"'»»'     'î''**"," 
""^-    i   total        P°"'"      «*•«»•« 
,   *"**'•       cent,     concentré. 

+80 

323 

42-3 

1-0 

0  13          51-50        322    '    42-14  1      2-10 

i                                 i               1 

-80 

441 

67-7 

70-7 

9-25 

89-50        370-3     4847       14-20  [         46-0 

i               ^               i               1 

Total.... 

7M         inn.n 

71-7 

9-38 

1               ,               1 

1     iiaa.»    90-81  1 

1             -,    --| 

d^ 


(4 


'■m^ 


■■Ml  No.  a  «▼•€  1«  tamis  d«  7t  mMh. 


PoMi 

n 
snunmw. 

P«n» 

OMt 

<!■ 

vMm 
total. 

CoMMtrO 

M 

grain  met. 

PDW- 

•Mrtd* 

eoaeMtié 

dapoidi 

total. 

r«r 

daaa  la 
«aaeaatii 

pow. 
ceat. 

TaiUw 

ca 
■tain- 
mu*. 

Tailiav 

IMMr- 

oaatda 

sa- 

Fer 

taU«ac> 
poai^ 
eeat. 

Poar- 
aaat 

delar 

obtan 

daaafe 

noaenitié. 

+7t 

S7> 

«■« 

S-« 

0-65 

1 
flOM  ;    5N  S 

t 

8778        850 

1 

-70 

165 

ait 

730           SM 

1 

6»M 

mo      2386      33(0 

1 

43-4 

1 
Totel....          840        1000 

785 

tS4 

761-8 

1 

1 

Ces  trois  petits  essais  montrent  que  quoique  un  tamisage  préalable 
du  sable  brut  mouillé  enlèverait  une  grande  proportion  des  gros  éléments, 
en  évitant  en  conséquence  un  travail  asses  considérable  au  séparateur, 
il  n  y  aurait  pas  d'avantage  dans  la  proportion  de  fer  obtenu. 

En  traitant  tout  le  sable  sans  tamisage  on  serait  nécessairement 
obligé  d'augmenter  la  capacité  du  séparateur  magnétique  mais  en  même 
temps  on  les  rendrait  bien  indépendants  de  la  rapacité  des  tamis,  d'autant 
plus  qu'on  serait  obligé  d'employer  un  très  grand  nombre  de  ces  derniers 
appareils  pour  un  tamisage  journalier  de  6  à  6,000  tonnes  par  exemple, 
et  il  très  douteux  qu'une  telle  installation  serait  rénumérative. 

Broyage  et  reconcentratlon  des  premiers  concentrés. 

Le  premier  essai  de  sable  noir  tout  en  élevant  la  proportion  de  fer 
de  14-7  à  67-2  pour  cent,  n'a  pas  diminué  l'acide  titanique  de  plus  d'un 
pour  cent.  Il  est  devenu  alors  nécessaire  de  broyer  le  premier  concentré 
pour  opérer  la  désintégration  des  éléments  mixtes  contenant  de  la  magné- 
tite  et  de  l'ilménite  pour  les  reconcentrer  ensuite. 

Dans  des  essais  semblables  faits  sur  les  sables  de  Nata«hkwan  il  y 
a  quelques  années  pai^  la  Swedish  Grondai  Company,  on  avait  reconnu 
qu  il  était  impossible  d'obtenir  des  briquettes  avec  les  premiers  concentrés, 
ceci  était  dû  à  l'usure  des  éléments  rendant  la  surface  polie  et  empêchant 
de  s  ajubter  les  uns  aux  "utres.  En  les  écrasant  on  donne  à  ces  éléments 
une  forme  plus  angulaire  et  le  briquetage  peut  alors  se  faire  sans  difficultés. 

En  conséquence,  pour  obtenir  des  briquettes  par  le  système  Grondai 
(car  pour  rendre  ce  produit  commercial  il  doit  et-    "ous  forme  de  briquettes 
ou    de    nodules)     il    faut    d'abord     broyer  premiers    concentrés. 

Ce  broyage  a  pour  effet  de  libérer  une  quantii  .  onsidérable  de  gangue, 
F'Jiceuse  et  titanifère  qui  est  mélangée  aux  particules  mixtes  et  la  recon- 
ctntration  a  pour  résultat  de  se  débarrasser  de  ces  éléments  inutiles.  Cette 
reconcentratlon  ne  coûte  que  quelques  cents  par  tonne,  cette  dépense  étant 

^  balancée  par  la  valeur  additionnelle  donnée  au  produit  final. 

On  doit  se  préoccuper  de  ce  que  nous  avons  déjà  mentionné,  savoir: 
qu  11  n  est  pas  difficile  d'obtenir  tout  le  fer  contenu  si  on  n'est  pas  obligé 
de  se  débarrasôer  de  tout  le  titane,  non  plus  qu'il  n'est  diflicile  d'avoir  un 
concentré  ne  contenant  pas  du  tout  de  titane,  si  on  ne  tient  pas  compte  de 
la  perte  du  fer  dans  les  tailings,  cependant,  la  production  d'un  concentré 
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contenent  peu  de  titane  et  le  maximum  de  fer  présente  un  problème  plus 
difficile. 

Le  bruyage  du  premier  concentré  s'est  fait  dans  un  moulin  à  galets 
Hardings,  4  — ^"  contenant  1,292  livres  de  cailloux  quartieux,  et  le  produit 
obtenu  a  été  déchargé  sur  les  séparateurs.  Il  n'y  a  pas  eu  de  difficultés 
comme  dans  le  cas  du  minerai  naturel  avec  les  concentrés  magnétiques 
adhérmits  aux  tambours,  ce  qui  prouve  que  la  polarité  qu'on  avait  remar- 
quée  a  été  détruite  par  l'action  du  broyage  au  moulin. 

Le  résultat  de  cette  seconde  concentration  a  été  comme  suit: — 

Premier  concentré  envoyé  aux  séparateurs 1,064  livres. 

Second  concentré  obtenu 890        " 

Perte  comme  second  tailing 174         " 

1064 

1  •  19  unités  de  premier  concentré  sont  donc  nécessaires  pour  fournir 

890 

100  une  unité  de  second  concentré. 

ou  -84-03  pour  cent  du  premier  concentré  a  été  obtenu  comme 

1  ■  19        deuxième  concentré. 

Récapitulation  de  la  première  et  deuxième  concentration. 

10-05  unités  de  sable  t>rut  donne  une  unité  de  premier  concentré. 
1-19  unités  de  premier  concentré  donnent  une  unité  de  second 
concentré. 

10-05x1-19— 11-96  unités  de  sable  brut  produisant  une  unité  de 
second  concentré. 

100 

ou  le  sable  brut  contient  =  8-36  pour  cent  de  second  concentré 

11-96 


Tableau  VIT. 

Analyses  du  premier  concentré,  du  second  concentré  et  du 

second  tailing. 


Fc. 

TiO«. 

Réudu 
iiuoluble. 

.S. 

p 

Promier  concentré 

67-20 
69-8 
43-5 

3-51  j         7-46 
2-37  i         2-74 

0016 
000« 

0043 
0015 

Il  62 

Calcul  du  fer  obtenu  d'après  les  analyses  ci-dessus: — 
69-8-43-5 

=  1-11  unités  de  premier  concentré  produisant  une  unité  de 

07 -2  — 43-5        second  concentré. 
69-8X100 

=  93-57  pour  cent  de  fer  du  premier  conccntr*$  obtenu  dans  le 

67-2X11-1        second  concentré. 

Calcul  du  fer  obtenu  d'après  les  analyses  et  les  poids  des  échantillons: — 
(67-2X1064-43-5X174)100 

-91-73  pour  cent  de  fer  du  premier  concentré 

69  -  8  X  "004  —  3  -  5  X 1 74  obtenu*  dans  le  second  concentré. 


^glp 


!  ■ 
1 


RécairftulatkMi  du  f«r  obtmu  dm»  1m  pnmlèra  «t  mooiuI* 

coacMitnitloiM. 

Calcul  d'*|»èi  let  analyw*  iieuln: — 
Fer  obtenu  dww  la  première  ■éparation-40-68  pour  cent. 
Fer  obtenu  dans  la  teconde        "         -93-57  pour  n>nt. 
Total  pour-cent  du  fer  originaire  obtenu  dans  la  woonde  concentration  ■ 
49e8X93-57 

-46-48 

100 
Calcul  d'après  les  poids  et  les  analyses. 
Fer  obtenu  dans  la  première  séparation -50 -38  pour  cent. 
Fer  obtenu  dans  la  seconde  séparation  -  91  -  73  pour  cent. 
Total  pour-^ent  du  fer  originaire  obtenu  dans  la  «econde  concentra- 
tion : — 

50-38X91-73 

-46  21 

100 
Nous  donnons  ci-après  un  essai  au  tamis  de»  seconds  concentrés  mon- 
trant la  distribution  du  fer  et  de  l'acide  titanique. 


Tablbau  VIII. 
Eaaai  au   tamla  dea  accouda  concentré*. 

Montrant  la  DisTRiariTiON  du  fer  et  de  l'acide  titanique 


Tamia. 

Poida 

en 
gnm- 
mea. 

Pour- 
cent 
du 
poida 
total. 

Pour- 
cent 
accu- 
mulé 
du  poida 
total. 

1 

Diatri- 
ir.,      ;  bation 

ponî:     ,«'»'"= 

•*"*     ceiTdu 
total. 

! 

^      Aride 
a^u       .••> 

mu"é   :»*«»«' 

total.      ""•• 

Diatri- 
butioB 
de 

l-acide 
titanique 
pouiveent 
du  total. 

Acide 

titanique 

pou^«eat 

aeeu- 

muW. 

+  80-50 

1-5 

0-3030 

1 

-f  70-80 

1-2 

0-2424 

0-8282         56-1         0  67    1      4-00 

1-513 

+  80-70 

1-4 

0-2828 

1 



+  90-80 

7-3 

1,4747 

2-3029        64-6          1-37       2-04  i      4  17 

2807 

4-320 

+100-  «0 

8-2  1  1-6565 

3-9594        68-6        1-58        3  62  1      3  64 

2-752 

7072 

+120-100 

28-2,  5-2«2« 

9  2523  1      68-6         6-22         8  84         3  50 

8  458 

15-528 

+1SO-I20 

63  0  |12-7272 

21  9795        69-4       12-69      21-53        2-28 

13  246  1        28-n4 

+200-150 

92-2  |18'8262 

40-6605  ,      68  9  |    18-45  ;    39-98        2  00 

17-004  1        45-778 

-200 

2940     5»-3«3» 

1    70-3    !    80-01  i :      2-00 

54-222    

Totaux.. 

4950 

99-9996 

;    99-99  ■ 

100 

'               \    ""  , 



On  remarquera  que  le  broyage  et  la  reconcentration  des  premiers  con- 
centrés ont  eu  pour  eflFet  de  relever  le  pour-cent  du  fer  d'au  delà  de  2\4 
pour  cent  et  de  diminuer  le  pour-cent  d'acide  titanique  de  3-51  à  2-37. 
L  essai  au  tamis  des  seconds  concentrés  a  montré  que  la  plus  grande  partie 
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Planchb  XVII. 


EchantillunnBse  dr»  dunp».    Extraction  d'une  carotte  de  mble. 
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PtANlM  XVIU. 


EchMttiUonnace  des  dunes.    Sondage. 
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d'<SlfaiCTitt  titaaiftew  ett  plot  fine  que  300  meeb  et  qu'il  ert  par  ooméquent 
difSeile  de  tout  enteror  bmw  une  p«rte  exaffeée  de  fer.  D'un  autre  o6té, 
les  tiénente  titMdfère*  phu  free  que  IM  mach  contiennent  28-77  pour 
eent  de  l'aeide  tHaîâque  totàte  et  en  eoMéquaice,  un  rebroyi«e  et  une 
trdiièBie  eépwation  réduiraient  eonaidèmUeBkent  la  prraortion  de  titane. 
Le  eeeond  eoocentré  a  d<me  meore  été  rebroyé  dans  le  moulin  et  reeé- 
paré  avee  les  résultats  suivants>- 

Poids  du  neoond  eoneoitré  envoyé  au  moulin 872  livres. 

Poids  du  troisième  ctmeentré  obtenu 795     " 

Perte  due  aux  tailings,  slimes,  etc 77     " 

872  .  .  —— 

— -1-0Q6  unités  du  seeond  concentré  pour  produire  une  unité  de  trois- 

705  ième  eoneentré. 

100 

«91 -24  pour  cent  du  seemid  concentré    produisant  le  troisième 

1-090      concentré 

Récapitulation  des  première,  seconde  et  troisième  concentrations: — 
10  05  unités  de  sable  brut  produisent  une  unité  de  premier  concentré. 
1-19  unités  de  premier  concentré  produisent  une  unité  de  second 

concentré. 
1-006  unité  de  second  concentré  produisent  une  unité  de  troisième 
concentré. 
10  05X1  19X1  006 -12  0  unités  de  sable  brut  pour  obtenir  une  unité 
de  Uoisième  c<ne«itré. 

100 

c'est  à  dhe  que  le  saUe  brut  produit «7-05  pour  cent  de  troisième 

12-9      concentré. 

Tableau  IX. 
dm  ■■coBÉ  tumetnat,  êm  tnMème  concentré  et  du 


F*. 


TW. 


H)*. 


S. 


Seeoad  conceatié. . . . 
TroWkme  eoncentié 
Traoème  teiling. . . . 


«••8 

70.4S 

43» 


2-37 

1-70 

13'67 


on 

0-70 


I 
0006  COIS 

Trmce^         0018 

i "" 


Calcul  du  fer  d'après  les  analyses  précédentes: — 
79-4-43-5 

«=  1  -022  unités  de  second  concentré  produisent  une  unité 

69-8—43-5       de  troisième  concentré. 


70X4X100 


et 


97  ■  28  pour  cent  de  fer  du  second  concentré  est  obtenu 
dans  le  troisième  concentré. 


69-8X1022        

Calcu]  du  fer  obtenu  d'après  les  analyses  et  les  poids: — 
(69-8X872-43-5X77)  100  ,      .  .  ._^ 

«  96  -  96  pour  cent  de  fer  du  second  concentre 

70  •  4  X  795  X  43  -  5  X  77  est  obtenu  dans  le  troisième  concentré. 


Récapitulation  du  fer  obtenu  dans  les  première,  seconde  et  troisième 

concentrations  : — 

Calcul  d'après  les  analsrses  seules: — 
Fer  obtenu  dans  la  première  concentration  «  49  •  68  pour  cent. 
"  "  "      seconde  "  -93-57         " 

"  "         "      troisième         "  -97-28         " 

Pour-cent  total  du  fer  originaire  obtonu  dans  la  trtHsième  concentration — 

49-tt8X93-57X97-28 

-  46  21 

100X100 
Calcul  d'après  les  analyses  et  les  poids: — 
Fer  obtenu  dans  la  première  concentration  —  50  -  38  pour  cent 
"  "         "    seconde  "  -91-73         " 

"  "  "    troisième    •       "  -96-96         " 

Pour-cent  total  du  fer  originaire  obtenu  dans  la  troisième  concentration — 

50-38X91-73X96-96 

• 44-80  pour  cent. 

100X100 


Résumé. 

Nous  avons  monti*6  que  le  sable  brut  contenant  14  -  7  pour  cent  de  fer 
et  4-43  pour  cent  d'acide  titanique  peut  étro  concentré  en  donnant  un 
produit  contenant  70-4  pour  cent  de  fer  et  1  -7  pour  cent  d'acide  titanique; 
cette  opération  n'est  accomplie  cependant  qu'en  obtenant  45  pour  cent  seu- 
lement du  fer  originaire  correspondant  à  un  facteur  de  concentration  de  13 
unités  de  sable  brut  pour  une  de  produit  fini. 

Un  peu  plus  de  97  pour  cent  de  l'acide  titauique  a  été  éliminé  et  sans 
aucun  doute  on  pourrait  obtenir  l'élimination  complète  de  cet  élément 
en  consentant  à  une  plu.s  grande  perte  de  fer  qui  resterait  dans  les  tailings. 

Le  concentré  final  a  été  obtenu  après  trois  séparât  ions  et  deux  broyages 
intermédiaires  ce  qui  ne  veut  pas»  dire  d'ailleurs  qu'on  devrait  recourir  à  cette 
limite  extrême  dans  un  procédé  commercial.  Le  travail  d'essai  a  été 
effectué  d'un?  façon  détaillée  dans  le  but  surtout  de  constater  le  mode  de 
distribution  du  fer  et  du  titane  dans  les  différents  éléments  en  tenant  compte 
de  la  grosseur  des  grains. 

Sans  en  avoir  de  certitude  à  ce  sujet  il  est  probable  que  si  la  polarité 
locale  constatée  dans  le  sable  brut  au  moment  de  la  première  concentratimi 
n'existait  pas  on  aurait  un  concentré  tenant  moins  de  titane.  Cette 
polarité  dti  sable  le  rend  excessivement  susceptible  d'attraction  à  l'aimant 
et  il  est  probable  qu'elle  est  plus  considérable  pour  la  magnétite  que  pour 
l'ilménife.  Tout  en  tenant  compte  de  ces  conditions  les  séparateurs  pour- 
raient être  ajustes  de  façon  que  seules  les  parties  les  plus  magnétiques 
resteraient  dans  les  concentrés  en  laissant  l'ilménite  plus  faiblement  magné- 
tique s'en  aller  avec  les  tailings,  Nous  ne  tenouH  pas  compte  d'ailleurs 
des  éléments  mixtes  de  magnétite  et  d'ilménite,  qui  peuvent  être  s'ils  sont 
suffisamment  magnétiques  conservés  dans  les  concentrés;  il  serait  donc 
impossible  d'ajuster  dos  appareils  de  façon  à  éliminer  complètement  les 
éléments  nuisibles. 

Il  résulte  de  cela  que  les  premiers  concentrés  devaient  être  produits 
avec  l'intention  d'éliminer  la  plus  grande  partie  de  l'ilménite  à  l'état  libre 
par  un  arrangement  convenable  du  séparateur  et  en  même  temps  éviter 
une  forte  perte  de  fer  par  l'entraînement  des  éléments  mixtes  dans  les 
tailings. 


35 
Calcul  du  tminagc. 

Ainsi  que  nous  l'avons  déià  expliqué  la  «ône  des  dunes  comprenant  1H9 
acres  a  été  divisée  en  petits  blocs  par  des  lignes  nord-sud  approximative- 
ment à  angle  droit  avec  le  bord  de  la  mer;  les  distances  est  et  ouest  tn>rt' 
le  centre  et  les  blocs  ont  été  généralement  de  250  pieds. 

Cliaque  bloc  est  représenté  par  6  tro.w  de  sondage,  trois  de  chaque 
côté  ainsi  que  le  montre  le  dessin  ci-joint.  La  distance  entre  les  sommes 
dans  une  direction  à  an^e  droit  avec  les  bords  de  la  mer,  varie  avec  la 
topographie  du  terrain  et  la  distance  entre  le  bois  et  le  bord  des  dunes  du 
cAté  delà  grève.  Ces  blocs  peuvent  être  considérés  comme  des  prismes 
rectangulaires  dont  le  volume  sera  calculé  comme  suit  : — 

A  1  -  surface  d'un  des  deux  côtés  parallèles. 
A  2  =  surface  de  l'autre  des  deux  côtés  parallèle»*. 
M    =  la  surface  de  la  section  à  égale  distance  de^  deux  côtés  paral- 
lèles, 
h      =•  distance  entre  les  deux  côtés  parallèles. 
V     K  volume  du  prisme. 
V  =  h  (Al  4-4M+A2) 


6 

Nous  donnons  ci-après  le  calcul  complet  du  hloc  No.  22  pour  montrer 
comment  nous  arrivons  au  chiffre  de  tonnage  sur  une  surface  donnée. 
Pour  rendre  l'explication  du  calcul  plus  claire,  le  bloc  a  été  subdivisé  en 
sections  I,  II  et  III.  ^ 

On  remarquera  que  les  sections  II  et  III  sont  représentées  par  4  troiw 
de  sondage  tandis  que  la  section  I  n'est  représentée  que  par  deux  trous. 
La  raison  de  ceci  est  que  les  deux  sondages  au  nord  étaient  justes  au  Ijord  du 
bois  et  qu'il  n'était  pas  possible  d'en  creuser  avant ugeusement  plus  au  nord 
à  cause  de  la  condition  humide  du  terrain. 

On  pourrait  dire  qu'il  eût  été  inutile  d'inclure  la  sous-section  I  dans 
le  calcul  mais  en  v  réfléchissant  on  voit  bien  que  cela  n'eût  pas  été  juste. 

Il  serait  absurde  de  prétendre  que  le  sable  noir  a  subitement  disparu 
à  la  limite  nord  de  la  sous-seclion  II  et  on  a  d'ailleurs  remarqué  qu'il  se 
continue  vers  l'intérieur  sur  une  distance  de  638  pieds  à  l'ouest  et  de  48.> 
pieds  à  l'est  du  bloc,  d'où  on  peut  conclure  qu'il  est  raisoimable  de  supposer 
que  le  terrain  allant  plus  au  nord  contiendra  encore  du  sable  noir.  Il  est 
difficile  de  dire  exactement  quelle  étendue  de  terrain  audelà  du  trou  de 
sondage  doit  être  compris  dans  l'estimation,  mais  on  estime  qu'une  distance 
-Sgale  à  la  moitié  de  la  largeur  de  la  section  II  est  acceptable.  Quant  a  la 
proportion  de  sable  noir  contenue  dans  cette  «[-tendue,  on  ne  i>eut  prétendre 
qu'elle  est  de  10-8  pour  cent  (pour  cent  trouvé  dans  la  section  II,)  parce  que 
les  deux  trous  à  la  limite  sud  de  I  ne  montrent  qur  7-5  et  5  pour  cent 
respectivement,  par  conséquent,  nous  prendrons  une  moyenne  géométrique 
de  ces  deux  chiffres  comme  représentant  la  teneur  de  la  section  I.  Le 
calcul  de  tous  les  blocs  a  été  fait  dans  un  esprit  semblable  et  nous  donnons 
ci-après  le  détail  des  calculs  faits  pour  le  bloc  22. 
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Calcul  du  tommaok  ou  bloc  No.  22. 
Section  I. 

Volume  en  pied»  cubes: — 

A  1  -   100  piedH  X   13  pied»  -  1,300  pied»  carrée. 

4M-   107     "      X16     "        X4-6,848 
A2-   115    "       X19  -2,185 

h      -  260    " 
250  pieds  .   . 

Volume (1,300+6,848+2,185)  -  4.W.541  pied»  cuJ)e». 

6 
Le  pour-cent  moyen  de  concentré  magnétique  PHt  trouvé  par  la  méthode 
du  pour-cent  au  pied,  comme  suit  : — 

Pour-cent  de 
Profondeur    conrentrt 
da  tron  en      mncn^ 
pied*.  tique. 

13  X  »        - 


10 
Tout » 


7-5 


06 
142  5 
107» 


207-5 
32 


•  6-5  pour  cent  de  concentré  magnétique. 


Le  poids  moyen  par  pied  cui)e  du  sable  sec  est  obtenu  d'une  façon 
semblable. 

Poida  t-n 
Profondeur    livre*  du  pieil 
du  trou      rube  de  mnlt- 
en  pied:».  aee. 

13  X         101  5  livre»  -    1,31»  .'> 


lU 


106 


-  2  014 


Total 32 


3.333  S 


3,333-5 
32 


-104-1  livres,  poids  moyen  du  jjied  rulw  de  sable  sec. 


Nombre  de  gros.ses  tonnes  tie  sable  sec  dans  la  section  I  — 
430,541X104  l 

— =20,008-6 

2,240 
Nombre  de' grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  dans  la  section  1    - 
20,008-6X6  5 

=1,300-6. 

100 

Sbction  h. 

Volume  en  pied?  cubes.  . 

A'     -   14      pieds  X  200  pieds  =  2,800  pieds  carrés. 

4M   -   15-25     "      X  215     "  X  4  =   13,115     "      " 

A*     -   16-5      "      X  231      "  =  3,811       "      " 

250  pieds  (2,800  +  13,115  +  3,811)  =821,916  pieds  cubes. 
Volume     = 


•V 


Pour-cent  moyen  de  concentré  nuisnétlque: 


Prolo»de«r  >Sar«eal 
4a  trou     dr  '-iiiMNMrtfi 
••  picda.   ■nunéti'iue. 
»  X  « 


662-5 
61 


Totwii 


IS 

I!» 

u 

.61 


X 
X 

X 


u 

7S 
I7< 


M 

IM 
US  « 
S4S0 


10-8  pour  cent  de  concentré  magnétique. 


Poids  moyen  du  pied  cuIip  de  sable  sec: — 


PoidH  FD 

Pnrfondrur    livm  du 
du  trou     pied  rube  de 
en  pied*,     «kblc  ler. 
M  X         101  S       - 

15        X       ne 

I»  X  IM  - 

H  X  IM  - 


ToUui t) 


l.31»S 

I.7M 
2.0U 
1,6W 

6,7»jT 


6,753-5 

— ■ -   110-7  livres  poidâ  moyen  du  pied  cube  de  sable  sec. 

61 
Nombre  de  grosses  tonne»  de  sable  sec  dans  la'section  II  — 
821,916X110-7 

-40,618-8 

2,240 
Nombre  de  grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  dans  la  section  II  ■■ 
40,618-8  X   10-8 

=  4,386-83. 

100 
Section  III. 

Volume  en  pieds  cubes: — 

A'     =   17-5  X  285  -     4,987. 

4M   =   16       X  346  X  4  -  22,144. 

A»     =   14-5  X  407  -     5,901. 

h       =250  pieds. 

V      =  250  pieds  (4,987  +  22,144  +  5,901)  -  1,376,333  pds  cubes 

6 
Pour-cent  moyen  de  concentré  magnétique  : — 

Protondeur    PouiHient 
du  trou     de  oonoeiitTi 
enpteda.  magnétique. 
IS  X  140       .  210 

10  X  10-5       -  110 

14  X  17-5       -  345 

15  X  340       •  300 


1,025 

64 


TotMi et 


1,035 


16-0  pour  cent  de  concentré  magnétique. 


30 


Poidf  moyen  du  pied  cube  de  Mbie  wc: — 


Tôt  MM 


Poidin 
PnfawiMir    livfMda 

<i«  UM     *M  Mb*  M 

n 

X          ll« 

- 

1,74* 

» 

X          !•••» 

- 

S.  M 

14 

X          U» 

m 

i.m 

13 

X          IM 

m 

I.Mt 

M 

7,m 

7,470 
64 


■i  116-7  livreu  -  pokli  moyen  du  pied  ruW  dp  MbIe  Hec. 


Nombre  de  g;roenem  tonnint  de  sable  sec  dans  la  Hection  III  — 
1,376,333  X   11» -7 

7 1,704- 6 

2,240  . 

Nombre  de  grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  dan»  la  section  III  - 
71,704-6  X  160 

-  11,472-72. 

100 


Récapitulation  pour  tout  ie  bloc  :— 

Volume  en 
pied  cube. 

8ablp  brut. 

roacB^tique. 

geetioal                  

430.  Ml 

821,916 

1.376.333 

OroMPi  tonne*. 
20.006  6 
40, «18  8 
71.704-5 

Gromes  tonnex. 
1.300-S6 

"      11             

4.386-83 

»      III              

11.472-72 

Totaux        

2.628.790 

132.331-9 

.               ll.KO-ll 

1 

132,331-9 


7-71  unité  de  sable  brut  par  unité  de  sable  magnétique. 


17,160-11 
100 
12-97,  teneur  moyenne  de  concentré  magnétique. 

7-71 

Des  calculs  semblables  ont  été  faits  pour  chacun  des  blocs  de  l  à  55 
inclus.  Ces  blocs  sont  indiqués  sur  la  carte  ci-jointe,  de  la  façon  suivante 
B  1,  B  2 B  55.  Le  tonnage  du  sable  brut  et  des  concentrés  magné- 
tiques sur  chacun  des  blocs  paraît  dans  la  table  suivante: — en  relation 
avec  la  carte  montrant  la  location  des  trous. 
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Tableau  X. 

Tonnage  et  teneur  du  sable  bnit  et  des  concentrés  magnétiques 
dans  les  blocs  1  à  55  Inclus. 


1 

1 
i 
Poids 

Croaaea 

GroMies 

1 

1 

Proportion 

Volume 

en  livre» 

tonnes. 

tonnes. 

Concentré    j 

du  sable 

Bloc 

en  picdii 

— 

—           ] 

magnétique 

brut  au 

No. 

culjes. 

Sable 

Sable 

Concentré    i 

pour-cent. 

courent  ré 

brut. 

j 

brut. 

magnMique.  ' 

magnétique. 

1 

1 
2.509.325  ' 

262.143,640 

117,028-4 

1 
8,786-17 

7-51     ' 

13  32 

2 

2. «86, 937 

279,077,433 

124,5881 

10.919-4 

8-76    ' 

11-41 

3 

3,283,812 

333,495,168  \ 

148.88tn 

9,720-24 

6-52 

15-32 

4 

3,470,707 

344.893,126 

153,97015 

6,823-92 

4-21 

23-75 

S 

3,457,333 

347,772,500  1 

156,211  98 

6,490-99 

4-18 

23-91 

e. 

3,275,551 

339,962,119 

181,768-7 

8,502-16 

5-6 

17-85 

7 

4,540,354 

472,184,622  i 

209,973-27 

13,525-77 

644 

15-52 

8 

4,333.394 

440,732.169  1 

196,755-42 

9,430- 12 

4179 

20-87 

• 

3,846.763 

398,130,590  > 

177,736-86 

11,017-26 

6-2 

16-13 

10 

3,701,207 

382,777,188  ' 

170, 882  68 

11,487-28 

6-72 

14-88 

u 

3,362,749 

343,160,493  | 

153,196-6 

0,134-8 

6-96 

16-77 

IJ 

2,765,207 

286,446,247  : 

127,877-8 

8,172-0 

639 

15  65 

13 

2,710,791 

281,203,730  | 

126,5.37-2 

10,603-93 

8-45 

11-84 

14 

3,107,499 

337.958,300  ; 

150,874-2 

13,463-32 

8-92 

11-21 

15 

■        3.129,374 

360,510,242  ; 

160, 942  0 

14,707-71 

91*    1 

10-94 

16 

3,272,624 

379,020,651 

169,205-8 

18,580-97 

11-0 

9-10 

17 

3,506,228 

394,708,482 

176,009-1 

16,142-93 

9-17 

10  9 

18 

1        3,476,750 

382,991,287  1 

170,978-23 

13,807-82 

8-08 

12  39 

19 

3.301,978 

361,834.948  , 

161,533-5 

15,372-22 

9-51 

10-51 

ao 

2,966,666 

318,023,707 

141,975-1 

12,402-22 

8-73 

11-45 

81 

2,827.416 

315.990,529 

141,066-6 

'        15,934-37 

11  21 

8-92 

22 

2,628,790 

296.423,480 

132,331-9 

'        17,160-11 

12297 

7  71 

23 

2,081.000 

193.907,740 

100,082-7 

7,622-43 

7-69 

13-13 

24 

2.766,374 

310,648,090 

138.637-8 

16,997-30 

12-25 

816 

2S 

I        2,318,832 

260,066,084 

116,095-9 

13,428-42 

11-57 

8-64 

26 

i        2,753,781 

297,984,661 

133,028-8 

10.342-98 

7-77 

1286 

27 

<        3,084,249 

336,189,413 

150,084-6 

14,210-08 

9-46 

10-57 

28 

!        2,293.737 

252,102,294 

112,645-5 

13-007-74 

11-56 

8-65 

39 

1,791,041 

186.591,976 

83,298-8 

7,620-42 

915 

10-93 

30 

1,454,500 

152.234,800 

67,961-8 

6,460-85 

.      9-50 

10-52 

31 

1,103,208 

119.419,889 

63.312-5 

5.898-98 

1106 

9-04 

32 

1,219,666 

130,046,570 

58,054-3 

4.636,32 

8-00 

12-50 

33 

1        1,145,541 

120,588,271 

53,834-0 

3,939-68 

7  33 

13-61 

34 

!            974,097 

104,630,307 

46.709-9 

4,340-86 

9-29 

10-76 

M 

!            898,790 

99,681,606 

44,600-9 

4,474-68 

1006 

9-94 

3« 

1        1,134,687 

124.485.394 

54.573-7 

5,697-39 

10-46 

9-56 

37 

!           507,300 

1 

57,063,890 

25,474-9 

3,318-96 

13-04 

7-67 

Total  pour  les  blocs  à  l'ouest  de  la  petite  rivière  d°  1  à  37  inclusivement. 


I 

Poids  en  livres. 
Volume  en  pieds  cubes.                    — 

Sable  brut. 

Grosses  tonnes. 
Sable  brut. 

Grosses  tonnes. 

Concentré 
magnétique. 

97,688,058        '           10,404,970.206 

4.656,521-36 

383.882-79 
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Tabuuo  X—SuiU. 

TiAdâ  moyen  du  pied  cube  de  enble  mo  «  106-51  livrée. 
I  roptMTtion  moyenne  du  table  brut  «u  concentré  magnétique  «  12*  13  à  1 
Pour^cott  moyen  de  concentré  manétique  «  8-24. 
Volume  en  vergée  eubea  ■  3,618.v76-2. 

Nombre  do  groeeea  tonnée  de  lable  brut  mo  par  verge  cube  ■  1>287. 
Noinbre  de  groeeee  tonnée  de  concentré  magnétique  eec  par  verge 
eubt  «  U-106. 


PoUa 

OroHM 

OroMM 

Proportkw 

VolMP* 

raUriw 

tOMM. 

toaaw. 

CoMsratié 

dnwbla 

Bloc  N* 

nibm. 

mtittUqm, 

bnt  M 

HabI* 

Habte 

('0W!IHltl4 

pomment. 

ooMmtré 

brat. 

bnt. 

Bucaitiq». 

nuiaétlqM. 

M 

an.iM 

106,463,744 

47.0771 

'..-'rr-ii 

13-97 

TTl 

N 

1,110.040 

1U.900  743 

80.0713 

".   ,0-0 

14-8 

0-70 

40 

l.in.407 

140,407.886 

03,7979 

10,<«0-78 

16-94 

690 

41 

l.SN.UO 

taO.803.SOO 

07.381  0 

8,363-3 

13-31 

sooo 

41 

i,fn.4» 

1S7,0Ï8.873 

6I.173'8 

4,171-8 

081 

1400 

M 

1.310.146 

1112.017. 467 

88.030» 

3,860  16 

666 

18» 

44 

1,4S4.16« 

t«4.n0.030 

73,841  0 

8.860-48 

13-00 

819 

U 

i.sto.Tor 

174,136,910 

77.7393 

10.867-81 

1307 

7-1 

4« 

i.aii.tss 

164.806,118 

69.047-3 

8.088  07 

8-83 

Il  34 

47 

1,819.700 

304.806.860 

91.431  0 

6.897-18 

7-86 

1»  36 

4a 

1.396.000 

187.149.100 

70.168'8 

6.004-16 

8-SO 

Il  «8 

49 

1.339.000 

149.134.300 

««.873'3 

7.621-87 

11-3 

8-86 

SO 

1.103.841 

121,030.080 

M, 039  A 

8-241-48 

9-7 

10-31 

41 

I.IOI.V» 

130.910,000 

6.1, 977  0 

3.206-08 

694 

16-84 

U 

1. 390.378 

139,873.987 

67.846-1 

6.194  08 

8-98 

11-13 

U 

1.131.446 

138.310.404 

88. 943' 1 

8.794  3 

10-94 

9  14 

M 

1.066,864 

118.706,389 

S3.918-8 

4.911  77 

9-37 

10- '.'9 

U 

024,333 

101.683,804 

46,308-9 

4.677-38 

1008 

9-93 

Total  pour  les  blocs  à  l'est  de  la  petite  rivière,  n<"  38  à  55  inclusivement. 


Volume  en  piedi  cube*. 


33.307,047 


Poids  en  livres. 
Sable  brut. 


3,833,868,680 


Oroane  toniiM. 
Bable  brut. 


1,127,738  30 


OroMBij  terril. 
r-iaeentré  mac    <uiM. 


117,338-78 


Poids  moyen  du  pied  cube  de  sable  sec  >■  113-19  livres. 
Proportion  moyenne  du  sable  brut  au  concentré  magnétique «9 -61  à  1. 
Pour-cent  moyen  de  concentré  magnétique  —  10-40. 
Volume  en  verges  cubes  =  825,815-5. 

Nombre  de  grosses  tonnes  de  sable  brut  sec  par  verge  cube  ■»  1,365. 
Nombre  de  grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  sec  par  verge 
cube  -  0-141. 

Total  général  pour  le^  blocs  de  1  à  55  inclus: — 


Volume  en  piodi  cubes. 

Poids  en  livres. 
Sable  brut. 

Grosses  tonncK. 
Sable  brut. 

Grosses  tr  jes. 
Concentré  magnttique. 

Ua,9<!5,lQS 

12, 928,  «3.5, 886 

5,7S4,î4«-«6 

SOI, m. 57 
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Moyenne  du  pied  cube  de  sable  sec  =  107  •  5  livres. 

Proportion  moyenne  du  sable  brut  au  concentré  magnétique  »  11-54  à  1. 

Pour-cent  moyen  de  concentré  magnétique  »  8- 66. 

Volume  en  verges  cubM  ■»  4,443,892' 7. 

Nombre  en  grosses  tonnes  de  sable  brut  sec  par  verge  cube  «■  1  -SOI. 

Nombre  en  grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  sec,  par  verge  cube  » 

0112. 
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Nous  n'avons  pas  la  prétention  de  ilire  que  les  méthodes  ci-dessus 
de  délimitation  et  d'échantillonnage  donnent  le  tonnage  exact  du  minerai 
utilisable,  mais  l'approximation  est  suffisante  pour  donner  ce  tonnage  à 
dix  pour  cent  près. 

On  doit  prendre  en  considération  que  la  zone  des  dunes  qui  a  été 
échantillonnée  d'une  façon  systématique  ne  représente  qu'une  étendue  de 
169  acres  et  que  la  profondeur  moyenne  des  trous  était  de  16-3  pieds. 
Dans  cette  zone  et  à  cette  profondeur  on  a  constaté  5,784,246  tonnes  de 
sable  brut  contenant  .501,111  grosses  tonnes  de  concentré  magnétique  ou 
8  •  66  pour  cent. 

La  zone  boisée  au  nord  de  ces  dunes  est  probablement  15  à  20  fois 
plus  étendue  et  quoique  nos  recherches  ne  nous  aient  pas  permis  de  cons- 
tater de  sable  noir  jusqu'à  une  profondeur  de  5-2  pieds,  il  ne  serait  pas 
raisonnable  de  prétendre  qu'il  n'existe  pas  de  sable  noir  à  quelque  distance 
au-dessous  de  la  surface. 

Il  ne  serait  pas  non  plus  convenable  de  dire  que  les  501,111  tonnes  de 
sable  noir  constituent  une  approximation  de  la  quantité  totale  de  sable 
noir  dans  les  dunes.  Il  est  au  contraire  probable  que  si  les  sondages  avaient 
pu  être  faits  jusqu'à  une  profondeur  de  30  pieds,  les  quantités  ci-dessus 
mentiomiées  seraient  considérablement  augmentées.  Quant  à  la  probabilité 
que  les  dépôts  do  sable  peuvent  atteindre  une  profondeur  de  30  pieds,  nous 
n'avons  pas  de  doute  qu'il  pourrait  en  être  trouvé  au  moins  à  cette  pro- 
fondeur sur  la  plus  grande  nartie  de  toute  la  péninsule. 

Un  examen  complet  et  satisfaisant  de  tout  ce  gisement  demanderait 
au  moins  trois  ou  quatre  mois  de  travail;  les  zones  des  dunes  et  des  bois 
devraient  être  divisés  en  blocs  de  pas  moins  de  500  pieds  de  côtés  et  les 
sondages  devraient  être  faits  au  coin  de  chaque  bloc;  on  devrait  employer 
des  outils  capables  de  prendre  des  échantillons  à  au  moins  40  pieds  au- 
dessous  de  la  surface;  ces  outils  devraient  être  relativement  légers  pour  se 
transporter  facilement  et  susceptibles  d'être  opérés  à  la  main. 

Le  "Empire"  drill  construit  par  la  New  York  Engineering  Co.,  pour 
explorer  les  placers  aurifères  paraît  bien  adapté  pour  ce  genre  de  recherches. 
Nous  n'avons  pas  l'expérience  de  ces  appareils,  mais  comme  ils  ont  été  re- 
connus avantageux  dans  l'échantillonnage  des  placers,  nous  ppnsons  que  d 
on  les  employait  à  Natashkwan,  on  arriverait  à  une  connaissance  bien 
plus  parfaite  de  ce  territoire. 

On  remarquera  que  quoique  les  calculs  précédents  montrent  que  le 
facteur  de  concentration  soit  de  11-54  pour  un  concentré  contenant  58-1 
pour  cent  de  fer  et  2  •  5  pour  cent  d'acide  titanique,  les  essais  par  séparation 
magnétique  montrent  que  ce  facteur  serait  de  12-9  ou  que  pratiquement  il 
faudrait  13  unités  de  sable  brut  pour  en  produire  une  de  concentré  conte- 
nant 70-4  pour  cent  de  fer  et  1-7  pour  cent  d'acide  titanique.  En  consé- 
quence la  quantité  totale  de  sable  noir  trouvé  dans  les  dunes  donnerait 
5,784,246.66 

=  444,942  grosses  tonnes  de  ce  dernier  concentré. 
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Résumé  des  conclusions. 

Les  sables  de  Natashkwan  sont  dans  leur  ensemble  un  des  plus  im- 
portants  parmi  les  dépôts  semblables  du  Golfe  St-Laurent. 

Les  dunes  non  boisées  de  Natashkwan  contiennent  au  moins  500,000 
tonnes  de  fer  magnétique  concentré  d'une  teneur  moyenne  de  67  pour  cent 
de  fer. 

Il  est  très  possible  que  cette  zone  des  dunes  et  celle  boisée,  contiennent 
beaucuop  plus  que  600,000  tonnes,  mais  pour  l'établir  il  fauurait  au  moins 
trois  mois  de  travaux  de  sondage  systématique.  Ces  sondages  devraient 
donner  la  possibilité  de  recueillir  de  bons  échantillons  dans  des  sables 
mouillés  à  une  profondeur  d'au  moins  40  pieds. 

La  proportion  moyenne  des  concentrés  magnétiques  trouvés  dans  le 
sable  des  dunes  correspond  à  un  pour  10 -05  pour  un  concentré  de  67  pour 
cent  de  fer  et  de  1,  pour  13  pour  un  concentré  de  70  pour  cent. 

Le  sable  brut  contenant  14-7  pour  cent  de  fer  et  4  •  43  pour  cent  d'acide 
titanique  peut  donner  un  concentré  contenant  70  •  4  pour  cent  de  fer  et  1  •  7 
pour  cent  d'acide  titanique. 

Environ  45  pour  cent  du  fer  originaire  sera  obtenu  dans  la  production 
de  ces  concentrés. 

La  présence  de  1  •  7  pour  cent  d'acide  titanique  dans  le  concentré  ne 
devrait  pas  affecter  sa  valeur  comme  minerai  de  fer. 

On  a  constaté  que  la  verge  cube  du  sable  sec  des  dunes  pesait  1-301 
grosses  tonnes. 

Le  poids  du  concentré  magnétique  sec  tenant  68  pour  cent  de  fer, 
contenu  dans  une  verge  cube  de  sable  brut  est  de  0- 112  grosses  tonnes. 


Projet  d'exploitation. 

La  présence  de  la  magnétite  en  quantité  suffisante  pour  justifier  les 
dépenses  d'installation,  étant  établie,  la  question  qui  se  présente  est: 
quel  est  le  genre  de  machines  le  plus  convenable  pour  l'extraire  écono- 
miquement et  le  transporter  au  point  de  consommation. 

Il  serait  inutile  de  chercher  à  produire  un  concentré  riche  en  fer  et  bas 
en  titane  par  les  procédés  habituels  de  séparation  par  densité,  et  les  sépa- 
rateurs magnétiques  sont  les  seuls  utilisables  dans  ce  cas. 

Quoiqu'il  y  ait  un  grand  nombre  de  séparateurs  magnétiques  dans  le 
commerce,  dont  les  uns  aient  été  essayés  dans  l'industrie  et  d'autres  seule- 
ment au  laboratoire,  il  existe  certaines  conditions  que  ces  appareils  doivent 
remplir.  (1)  Le  sable  doit  être  concentré  humide,  car  il  ne  pourrait  sup- 
porter les  frais  du  séchage;  les  machines  devront  donc  être  capables  de 
traiter  le  sable  à  son  état  naturel.  (2)  La  saison  de  travail  est  courte 
et  la  production  doit  être  en  conséquence;  en  admettant  le  facteur  de  con- 
centration de  13  à  1  il  faut  donc  un  séparateur  de  grande  capacité.  (3)  Les 
machines  doivent  être  de  construction  simple  et  se  prêter  à  un  fort  travail 
sans  beaucoup  de  réparation. 

D'après  notre  expérience  nou5  ne  voyons  pas  de  séparateur  magnétique 
qui  réalise  mieux  ces  conditions  par  leur  capacité,  leur  simplicité  et  leur 
rendement  effectif  que  les  machines  Grondai.  Ces  séparateurs  ne  comaen- 
nent  pas  à  des  minéraux  peu  magnétiques  mais  s'appliquent  très  bien  sous 
tous  les  rapports  à  des  sables  en  grain  fin  contenant  de  la  magnétite,  no- 
tamment si  elle  est  sous  forme  cristalline. 

Nous  avons  donné  précédemment  une  courte  description  du  sépara- 
teur-Grondal  No.  5  et  nous  avons  expliqué  que  ce  type  spécial  ne  permettait 


nu  la  décharge  continue  du  concentré  à  cause  de  la  polarité  du  sable  brut. 
Four  surmonter  ces  difficultés  la  compagnie  Grondai  a  construit  le  type 
No.  5-D.  Cette  machine  est  exactement  la  même  d'une  façon  générale 
que  le  No.  5,  sauf  que  le  tambour  est  recouvert  par  une  courroi  qui  passe 
sur  une  petite  poulie  placée  en  face  du  tambour.  Cette  courroi  enlève  le 
concentré  du  champ  magnétique  à  mesure  qu'il  se  dépose  et  une  nappe  d'eau 
projetée  sur  la  face  intérieure  de  la  courroie  entraîne  la  partie  magnétique 
sur  im  torchon  de  décharge.  Le  type  6-D  indiqué  sur  le  dessin  ci-joint 
présente  ime  zAne  de  concentration  de  33  pouces  et  a  une  capacité  de  300 
tonnes  par  24  heures  pour  du  sable  tel  que  celui  de  Natashkwan.  Deux 
machines  placées  à  la  suite  l'une  de  l'autre  constituent  une  unité,  la  pre- 
mière machine  faisant  une  séparation  grossière  qui  enlève  la  plus  grande 
partie  de  la  gangue  tandis  que  la  seconde  à  laquelle  est  envoyé  ce  premier 
concentré  complète  la  séparation. 

Vu  la  brièveté  de  la  saison  de  travail  (six  à  sept  mois)  l'installation 
devrait  avoir  une  grande  capacité  et  nous  estimons  qu'on  devrait  produire 
500  tonnes  de  concentré  par  jour,  ce  qui  nécessiterait  la  manutention  et 
la  concentration  de  500  X  13  =^  6,750  tonnes  de  sable  brut  par  24  heures, 
ce  travùl  pouvant  s'obtenir  de  la  façon  suivante: — 

On  emploierait  deux  grandes  dragues  à  godets  du  genre  de  celle 
employées  en  CaUfom.e  et  ailleurs  pour  draguer  le  sable  aurifère.  Ces 
dragues  de  100  pieds  de  long,  40  pieds  de  large  et  8  pieds  de  profondeur 
porteraient  chacune  14  unités  du  type  5-D  de  séparateur  Grondai.  Chaque 
dr.^Tie  aur£t  une  capacité  de  2,500  verges  cubes  de  sable  par  24  heures 
et  serait  capable  de  travailler  à  une  profondeur  de  32  pieds  au-dessous  du 
niveau  de  l'eau 

Ces  dragues  travailleraient  de  l'intérieur  de  la  rivière  vers  le  sud  et 
l'est  au  travers  du  gisement,  étant  ainsi  bien  protégées  contre  les  vents  de 
la  mer  et  en  même  temps  laisseraient  ime  bande  de  sable  de  façon  à  con- 
tinuer cette  protection.. 

Les  premiers  concentrés  sortant  de  la  drague  devraient  être  envoyés  à 
un  autre  atelier  de  broyage  où  on  procéderait  à  une  seconde  concentration 
et  à  l'aglomération.  Cet  atelier  devrait  être  placé  dans  le  voisinage  immé- 
diat des  quais  de  chargement  et  comme  le  seul  havre  du  voisinage  est  celui 
du  petit  Natashkwan,  les  premiers  concentrés  devraient  être  envoyés  à  ce 
point. 

A  cause  des  bancs  de  sable  qui  existent  et  l'irrégularité  des  vents  il 
serait  difficile  d'établir  des  communications  régulières  par  eau  entre  les 
dragues  et  le  havre  du  Petit  Natashkwan.  Nous  proposerions  en  consé- 
quence de  transporter  les  premiers  concentras  à  ce  havre  au  moyen  d'un 
tramway  aérien  dont  le  point  de  départ  serait  sur  le  côté  sud  du  Grand 
Natashkwan;  ce  tramway  en  traversant  la  rivière  serait  relié  directement 
avec  les  dragues,  ce  qui  serait  facile  si  les  dragues  étaient  toujours  au  même 
endroit,  mais  comme  elles  sont  constamment  déplacées  il  y  aurait  lieu 
d'établir  une  station  de  chargement  intermédiaire. 

Cette  station  devrait  être  située  sur  le  côté  sud  de  la  rivière  et  installée 
de  telle  façon  qu'on  puisse  profiter  de  l'Ile  à  l'embouchure  pour  tra- 
verser plus  facilement  la  rivière.  Le  câble  de  transport  repartirait  alors 
de  la  rive  nord  de  la  rivière  jusqu'à  1  râtelier  de  retraitement  au  havre 
du  Petit  Natashkwan.  Le  premier  tramway  aérien  devrait  comporter  une 
double  ligne  pour  pouvoir  transférer  les  chariots  de  l'autre  section  sans  être 
obligé  de  les  vider.  La  capacité  de  ce  tramway  serait  de  25  tonnes  par 
heure  et  il  nécessiterait  une  dépense  de  75  chevaux-vapeur. 
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L'atelier  situé  au  point  de  chargement  contiendrait  un  broyeur  à 
galets,  des  séparateurs,  des  installations  pour  l'agglomération  et  des  appa- 
reils de  chargement  pour  l'expédition.  Nous  donnons  ci-après  une  descrip- 
tion du  fonctionnement  complet  de  tout  le  système  depuis  les  dragues 
jusqu'aux  fours  d'agglomération: 

Le  sable  brut  extrait  par  les  dragues  tombe  dans  un  long  trommel 
cylindrique  qui  retient  les  graviers  et  les  grains  les  plus  gros.  Le  sable 
fin  est  alors  distribué  aux  14  unités  des  séparateurs  5-D  qui  envoient  le 
premier  concentré  à  des  barges  à  fonds  mobiles,  placées  de  chaque  côté  de 
la  drague; 

Les  tailings  non  magnétiques  ainsi  que  les  graviers  sont  envoyés  au 
moyen  d'un  élévateur  à  tailings  à  une  distance  suffisante  en  arrière  de  la 
drague. 

A  mesure  que  les  barges  sont  remplies  de  concentré,  elles  sont  amenées 
par  des  remorqueurs  à  l'extrémité  du  tramway  et  on  doit  employer  un 
nombre  suffisant  de  barges  de  façon  à  ce  que  les  vides  remplacent  les  pleines 
sans  perdre  de  temps.  Au  point  de  chargement  dans  le  tramway  les  con- 
centrés Dont  élevés  au  moyen  d'une  chaîne  à  godet  jusqu'à  un  réservoir 
ou  viendront  se  remplir  les  chariots  roulant  sur  le  câble  du  tramway. 

Arrivé  à  l'atelier  de  reconcentration,  les  concentrés  seraient  déchargés 
dans  des  réservoirs  ou  dans  des  agitateurs  alimentant  les  séparateurs.  Il 
y  aurait  là  une  nouvelle  chaîne  à  godet  pour  transporter  les  concentrés 
des  réservoirs  aux  agitateurs  pour  lo  cas  où  le  tramway  serait  arrêté  ou  ne 
fournirait  pas  assez  au  concentrateur.  Le  réservoir  agirait  donc  ainsi 
comme  régulateur  pour  alimenter  les  concentrateurs  car  il  est  probable 
que  la  quantité  transportée  par  le  tramway  varierait  selon  la  richesse  du 
sable  dragué. 

Le  sable  serait  mêlé  avec  une  proportion  convenable  d'eau  dans  les 
agitateurs  et  de  là  envoyé  au  moulin  pour  broyage;  de  là  il  irait  au  sépa- 
rateur Grondai  type  No.  5  qui  délivrerait  le  concentré  final  sur  un  filtre 
grossier,  les  tailings  allant  au  débris.  Ce  filtre  du  type  Dorr  décharge  les 
concentrés  qui  contiennent  environ  8  pour  cent  d'eau  à  un  réservoir  d'où 
ils  sont  enlevés  par  une  chaîne  à  godet  et  transportés  à  une  plate-forme 
qui  alimente  les  presses  de  l'atelier  d'agglomération.  Ces  briques  pressées 
sont  ensuite  envoyées  à  trois  fours  Grondai  de  10  pieds  chauffés  avec  des 
gaz  provenant  des  générateurs.  Les  fourneaux  auraient  chacun  une 
capacité  approximative  de  200  tonnes  par  24  heures  et  les  briques  à  mesure 
qu'elles  sortiraient  du  fourneau  seraient  chargées  drectement  sur  un  bateau 
ou  mis  en  réserve  en  attendant  leur  chargement. 

Nous  donnons  ci-après  les  estimés  et  les  plans  du  matériel  consistant  en 
dragues  et  en  ateliers  de  retraitement  qui  ont  été  soumis  per  la  American 
Grondai  Company,  50  Church  Street,  New- York,  et  si  on  peut  établir 
que  les  dépôts  de  Natashkwan  contiennent  au  moins  1,000,000  de  tonnes 
de  magnétite,  les  chiffres  indiquant  le  profit  net  peuvent  être  considérée 
comme    acceptables. 

Considérant  que  cette  installation  doit  être  faite  dans  une  région 
dépourvue  de  main-d'œuvre  et  loin  des  centres  d'alimentation  les  frais 
d'installation  comportent  quelque  incertitude,  mais  on  remarquera  cepen- 
dant, qu'il  a  été  laissé  une  marge  suffisante  à  cet  effet. 
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Coût  total  de  l'Installation  proposée. 
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DiagOM  »yee  leur  moteur  électrique 

llarhines  (unité.)  du  type  N»  &-D  de  «éperetcur  magnétique,  à 

.400  l'une 

Barseï  et  un  remorqueur —   .■  ■  •   •"_,■_„ 

SSfeTde  tran.mi«on  électrique,  y  compn»  6  ponton. 
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Machine. —  
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Hélice,  de  transport.. 

Organe,  de  transmiMion 
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Fil.  électrique,  pour  la  lumière  et  les  séparateur. 
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Fondations  en  béton 

Maçonnerie  en  brique 

Structure  en  acier 

Structure  en  lente • -j-  ■ 

Chariots  à  briquettes  à  1200. 

Chariot,  de  transport 

Machines  à  charger 

Ventilateurs 

Presses  à  briquettes 

Transport  mécanique 

Transmission  électrique 

Moteurs  électriques 
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Station  pour  U  production  de  l'éleçU       S  comprenant  Çh^udî*""^ 
machine,  et  générateur  pour  880  cnevaux-vapeur  i  $100  par 


cheval . 
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Quai  inataUé  avec  des  machines  pour  charger  le.  briquette,  et 
décharger  le  charbon 
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Dragues  «vec  séparateur,  barget,  remorqueurs,  eto 188,200 

Tramway  aérien  avec  installation  de  chargement 80,000 

Atelier  de  retraitement 33,900 

Atelier  des  briquettes 67,000 

Générateur  de  gas 20,000 

Production  du  pouvoir 85,000 

§uai  d'exi)édition 60,000 

onstructionet  transporteurs 39,100 

Mise  en  place  des  macnines 10,000 

Ajustage,  fret,  droits  de  douane,  etc 50,000 

623,200 

DiPBNBS  d'exploitation. 

On  prétend  que  les  dragues  et  l'installation  générale  peuvent  fonction- 
ner pendant  deux  cents  jours  de  l'année  avec  une  production  de  cent  mille 
tonnes  de  briquettes.  En  admettant  que  le  dépôt  contienne  tm  million 
de  tonnes  de  concentré,  il  sera  donc  épuisé  dans  dix  ans,  r  v<\i  devons  donc 
calculer  que  les  constructions  et  les  machines  ne  doiveu'  durer  que  ce 
temps  là. 

Une  installation  produisant  cent  mille  tonnes  de  briquettes  par  an 
nécessiterait  un  fonds  de  roulement  assez  considérable  car  il  serait  tout 
employé  dans  la  fabrication  des  concentrés  et  des  briquettes  ainsi  que 
pour  les  dépenses  ordinaires.    On  suggère  donc  qu'il  soit  porté  à  $50,000. 

Le  capital  total  nécessité  pour  ime  telle  entreprise  sera  donc  : — 

Capital  investi  dans  l'installation 623,200 

Fonds  de  roulement 50,000 

Capital  total  nécessaire I  673,200 


DÉPENSE  DE  MAIN-d'oEUVRE   POUR  200  JOURU. 

Nettoyage  du  terrain  en  avant  des  dragues,  20  hommes  à  $2.00 $  8,000 

Dragues,  40  hommes  à  $2.50 20,000 

Remorqueur  et  barges,  6  hommes  à  $2.50 3,000 

Déchargement  des  barges,  4  hommes  à  $2.50 2,000 

Atelier  de  retraitement,  8  homme  à  $2.50 .• 4,000 

Générateur  et  atelier  de  briquettes,  24  hommes  à  $2.50 12,000 

Pouvoir,  lOhon         à$3.00 6,000 

Travaux  divers 5,000 

Total  de  la  main-d'œuvre  pendant  la  saison $  60,000 


DÉPENSE  DE  CHARBON  POrR  200  JOURS. 

Atelier  des  briquettes,  7,000  tonnes  à  $4.00 $  28,000 

Charbon  pour  850  chevaux-vapeur,  6,000  tonnes 24,000 

Charbon  pour  le  remorqueur,  650  tonnes 2,600 

Total r S  54,600 
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dApknmrm  totalkm  d'exploitation  rotm  i'nk  annéb. 

Main-d'œuvre t  60,000 

Charbon M.OOO 

r>6penM»  prniiant  la  |)^rlocle  ln«M>rupé(>,  1(M)  Juun«  à  SAO 8,2fiO 

Rntn>tU>n,  (ri^iwratiunr'  et  f(iiimltur«<t) 10,000 

AmortiMMcment  d'un  capital  dv  $673,2  N)  dans  dix  an»  à  7%  d'in- 

térét  et  4%  pour  l'amortWwmpnt 103,104 

DéponwM  dp  bureau,  dirpct ion,  aMurancppttaxeM 25,000 

(  1  )  Royauté  aux  prnpri<^tairt>M  à  8  rvnU  par  tonne  Mur  MX),UOO  tonne»  8,000 

Total t     269,044 

he  prix  de  revii.it  de  briquetten  au  havre  de  Nataxhlcwan  sera  donc 
de  $2.70  par  tonne  |M>ur  une  prcMluction  annuelle  de  100,000  tonnei*. 

(1)  Une  royaut^^  de  8  eentn  par  tonne  Mur  leH  eoneentrén  corrospoml  & 
$80,000  |)our  un  million  de  tonne»,  ee  qui  e»t  ronsidi^rt^  comme  une  évalua- 
tion bien  convenable  de  la  propriété  A  noun  conHidérouH  la  nature  <lu 
<lépAt  et  la  capital  néccHHaire  p<»ur  exploiter. 
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BÉNÉriCK    PROBABLE. 

\'A\  admettant  ()ue  le  prix  de  vente  dcH  minerais  de  fer  nur  la  côic  de 
l'Atlantique  8oit  basé  sui  le  chiffre  de  7  •  5  centi*  pur  unité  p'Jur  lef  prochaine» 
dix  années,  la  valeur  moyenne  de»  bi  iquette<«  contenant  07  pour  cent  de  fer 
sera  pendant  cette  période  de  $5.02  livrée  par  exemple  à  Philadelphie,  l'A. 

Prix  de  vente  à  Philadelphie $5.02  par  tonne. 

Prix  de  revient  k  Natashkwai $2.69  " 

Fret  pour  Philadelphie $1.50  " 

Coût    total $4.19  " 

Profit $0.83  " 

Le  profit  total  pur  année  sur  100,000  tonnes  à  $0.83  =  $83,00u,  ce  (lui 
est  équivalent  iV  12 -3  jxiur  cent  sur  le  capital  total  investi  de  $673,000. 
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